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EN BALLON

 

An route pour le ciel, voyageurs de la terre!

Allez! envahissez le prodige éternel !

L'hommeétait le forçat, le damné du mystère;

Æt voilà qu’il franchitles plaines d'or du ciel!

Lui qui se débattait, envieux des gazelles,

Dansia pesanteur vile attachée à sa chair,

7 a brisé le joug, 11 plane, il a des alles,

Il est le conquéraut des front{ères de l'air!

Les frmeaments l'ont vu, sublime de démence,

tpelantl'inconnu, hâtant les grands réveils,

"Terrifler l'axur, dompterl’espace immense

Æt monter comme l'aigle au-devaut des soleils,

Au-dessus de Paris, dans cette aube de rêve

*Qu'Edison fait lever au bas du ciel serein,

Le ballon radieux va, vient, descend, s'élève

Comme un oiseau géant au bout d'un fil d'airain.

Regardes-le! La brire errante le caresse;
Avantde s’en aller, le soleil l'a béni;

Quand 1! penche, on dirait qu'il titube d'ivresse,

Comme s'll avait_bu l’Ame de l'infini,

L'horison s'élargit, la terre diminue,

Le mur s'enfuit, les toits croulent sur les che-

[mins:

L'archidue Jean d'Autriche, à dé-

claré qu’en cas de guerre il se bat-
trait comme simple soldat.

[Rg
On dit que Louis Kossuth, le pa-

triote hongrois, se fera naturaliser
citoyens italien et qu”! sera nommé

sénateur.

a

L'Université Laval à commencé à

douner ses cours d'agriculture à Qué-

bec. Les professeurs reçoivent #5

par leçon,

we
L'honorable juge Fournier, de la

cour Suprême, ne siégera pas durant
la prochaine session pour cause de
maladie.

*

Les élections générales de Terre-
neuve sont fixées au 30 octobre pour

la nomination des candidats ct au 6

novembra pour le scrutin.

“"

Christopher S:icken et Max Bosier

ont été trouvés morts dans leurlit à

New-York, hier. Ils ont été asphi-

xiés par une échappée de gaz.

«a

Plusieurs chefs militaires qui ont

pris part à la récente révolution diri-
gée contre le gouvernement de Ba-

rillos, Guateinala, ont été fusillés.

* x
Sr Julian Goldsmith qui vient

d'arriver à Winnipeg, dit que le

Nord-Ouest canadien est plus fertile

que n’importe quelle autre partie des

Etats de l’Ouest.

. ok
Le comte OKuma, ministre des af-

faires étrangères au Japon, souffre

beaucoup de sa récente blessure. On

croit que l’amputation de la jambe

sera nécessaire.

a
- . 1*

Leprince et la princesse de Gralles

sont arrivés à Athènes. le roi Geor-

ges est allé à sa reucontre à la gare,

accompagné du ezarevitch. La foule

a fait au prince une réception en-

thousiaste.
*
+

Ondit que l’insuecès du plan de

chemin de fer en Chine est dû à l’in-

sistance de la France qui, se basant

Et sous ce pan d'étoife emporté dans la nue sur un ancien traité, désire fournir
La femme est souriante et l'enfant bat des mains. I

Toujours plus haut! La nuit écartera ses voiles,

Les gouffres se tairont après avoir grondé.

L'éto-le est enchaînée à ses sœurs les étoiles:
L'hommeest plus près des dieux, puisqu'il s'est

: [évadé!

Laiesez-nous achever l'œuvre extraordinaire:

Laissez les nids éclore au fond des bois épais:

Les ballons, s'il le faut, sèmeront du tonnerre;

#'ille faut, les ballons sèmeront de la paix!

©O combats de l'idée! à sereines revanches!

Ils partiront, joyeux, dans la chanson du vent!

Tant qu'on apercevra là-haut ces rondeurs blan-

[ches,

Le droit sera sauvé, l'honneur sera vivant!

Ils diront: Liberté! liberté! plus de chaînes!

Partout ie même Adam pensaif et délivré!

Quand ils redescendront doucement, les grands

[chênes

S‘inclineront avec un tremblement sacré.

Ils nous arracbheront aux haines, aux chimères,

À la lueur qui sort des armes en faisceaux;

Et leur ombre en passant fera songer les mères,

Quand elle tombera sur leurs petits berceaux.

CLovis HvoHEs.

BULLETIN DU JOUR

 

La Porte se déclare contre la tri-

ple alliance.
*
LE

Sept cents mineurs se sont mis en

grève à Macon, Ge.

ok
La chambre de commerce de Brux-

elles a résolu de tenir une exposition

belge à Londres en 1890.

e personnel et le Matériel de tout

chemin de fer chinois.

»x
Une violente tempête de neige,

accompagnée d’un vent glacial du

nord-est, s’est abattue sur le Michi-

gan. Une dépêche d’East Tawas,

notammient, dit que dans cette loca-

lité le sol est couvert d’une couche

épaisse de neige.

»
Les recettes perçues par la com-

pagnic du canal Suez,enjuillet der-

nier, sont de £212,400, contre £220,-

903 en juillet 1838 et £204,279 en

juillet 1887. Les recettes pour les
septapremiers mois de l’année sont
de £1,620,080 contre £1,362,577 pour

la même période en 1885 et £1,373,-
636 en 1887.

ata

Le village de Woodville, Ohio, qui

compte environ huit cents habitants

est ravagé par deux terribles épidé-

mies de diphtérie typhoide. Dix per-

sonnes y sont mortes la semaine der-

nière de la fièvre typhoïde et dix au-

tres de la diphtérie. Les affaires et

les travaux y sont généralement sus-

pendus, le tiers de la population en-

viron étant atteint de l’une oul’aut re

de ces maladies.
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UN MORT QUI REVIENT.

Samuel ne pouvait pas croire que

son frère était parvenu à s’échapper

sans avoir un complice dans le per-

sonnel de la maison.

Burke affirmait le contraire.
Dans tous les cas, peu importai-

maintenant.
Ce qu’il fallait, c'était retrouver le

fugitif...
Samuel demanda d’autres détails

à Jones.
Avait-il pris des renseignements

sur la concierge de la maison?

—Dui, c’était une brave femme...

Rien A faire avec elle.
—Qui sait? dit Samuel.

—Elle est mariée?
Elle est mariée.

—Le mari sera peut-être plus
vulnérable... Faudra voir.

—Etla jeunefille?

—Iæ jeune fille, je vous l'ai dit,

est une ouvrière fleuriste. Kllo tra-

vaille dans la rue, quelques maisons

plus loin, 4 In maison Robert...

—— Honnéte?

— II parait.

—Elle a de la famille?

—Elle est seule... elle est orpneline,

—Et qui l'aurait portée, selon vous
À protéger la fuite de Thomas?

—De James Myler, fit le docteur

avec une nuance d’impatience.

—De James Myler, soit; qui I'au-

rait engagée à se compromettre pour
le sauver?

—Lapitié. Une sensibilité de gri—

sette…Elie aura vn un homme mal-
heureux.

—Cette pitié 1e résistera pas à

quelques bonnes menaces, dit Na-

muel... 11 faut agir, et tout de suite,
Nerien épargner, ni l’argent, ni l’in-

timidation.

T se tourna vers Jones,

—C'est vous que je charge de ve

soin.
—Bien, monsieur.

-—Vous avez le champ libre... Vous
pouvez faire telles offres qu”l vous

plaira, faire agir tels moyens que
 

L’HONDENIS O'BRIEN
Candidat democratique a la charge

de juge de la Cour d'Appel

 

AT DE NEW-TORKDE 1°

 

Nous sommes heureux de pouvoir

offrir A nos lecteurs le portrait de

I'Hon, Denis (Brien, que la conven

tion démocratique de l'Etat de Now-

reuse, le Ter oe-  York, siégeant à Sy

tobre courant, a choisi comme candi-

dat à la haute position de jnge de la

Cour d'Appel.

Denis O'Brien est nd

burg en 1837.

Dès ses premières années il montra

à Ogilens-

de grandes dispositions pour l'étude

et fit preuve de grands talents, Après

un brillant cours d'étule, i] fut ad-

mis au barreau on Is61l. Piustard,

il se transporta à Watertown, oi il

s’établit définitivement.

plus tard justifier pleinement la con-

fiance qu'il avait inspirée, l’hon.

Charles T'abor, comme député proeu-

reur-général. Toute son adminis-

tration fut parfaite.

I! poursuivit sans merci tous ceux

qui osèrent s'attaquer aux grands

principes de notre loi et s'acquitta

de ses hautes fonctions de manière

À s’attirer l'estime de tous, adversai-

res antant qu’am:s politiques. les

vanemis! certes, il s'en est fait. Tout

homnie qui veut travailler au bien

général de l'Etat et qui le fait,encouri

intailliblement la haine de certains

monopolistes froissés par la destrue-
tion de leur système de spéculation

éhontée. Et c'est ce qui fait sa

force!

Le peuple a compris et comprend

aujourd'hu! mieux que jamais que

des hommes comme M, Denis ©’Brien sont ses véritables amis ot le vote in-

 
 

Homme conseieneieny, citoyen in-

tigre, avocat éminent il se distingua

bientôt dans sa profession ect sa ré

putation se répandit par font le pays.

Héritier des qualités d’orateur qui

distinguent tous ceux de sa race, il

sut mettre à profit ceséminentes qua-

lités et se posa, du premier conp,

aux veux de ses concitoyens, conime

le défenseur intrépide des opprimés

et le soutien des malhenreux,

Après avoir ocenpé plusieurs po-

sitions de cofiance et tonjonrs avec

honneur pour lui et profit pour ses

mandataires, il fut choisi, en 1883,

par la convention démocratigne,com-

me candidat à la haute position dr

Procureur-Général.

TU remporta une des victoires les

plus brillantes et entra dans des nou-

velles fonctions an mois de janvier

suivant, . -

Son premier soin fut ds s'assurer

Les paquebots-postes canadiens

qu’on ne pouvait jusqu'A ce jonr en-

voyer qu’en Angleterreet à Terroneu-

e,en dehors ds la Puissance du Cana-

a,pourront maintenantêtre expédié

en Australie, e: Belgique, sans i»

sud de l'Afrique, au Danemark, en

Egypte, en Franc , en Allemagne, à

Hong Kong, en Italie, aux Indes et dans tous les pays de Panion postale.

vous jugerez ccnvenables jour sur-

prendre soit à la conciercre, soit à la

jeune filla, des rersviguements,

—Monsieur peut compzer sur mon

zie,

—Qnaut A moi, dit Duke, je me

charge de surveitlor Pandbassacde,,. hr

vais faire les démurches niéer <<sires

pour qu'on s'enquare de James Mvier

dès qu'il aura donné signe de vie, À

la première plainte que Pon recevra.

— Fo attendant, dit Samuel, je

vais faire mettre dans les journaux

l'annonce d'une forte prime,

—Ce ne manvaiseSera pas una

mesure, fit Burke.

À prine ces premières dispositions

venaient-elles d'être qnises qu'on

frappa 4 la porte do bureau trois

petits coups,

Samuel fit un monvement.

—C'est Juana! dit-il.

1 alla ouvrir, et l‘odieuse femme
fit son entrée.

Nos lecteurs connaissent Juans.
Hs Pont vue il va près de seize

ans dans une on deux

tragiques.

Depuis, elle à peu changé.

virconstances

C'est à peine si elle à vieilli, Son attitude est plus audacieuse,
plusfière qu’antrefois,

telligent de l’électorat saura, cette

année, commepar le passé, renverser

les complots tramés contresa liberté

et la libre jouissance de ses privilè

ges et de ses droits. Aussi, nous

n’avons pas l’ombre d’un doute que,

le 5 novembre prochain, l’Hon, l)enis

O’Brien sera élu par une majorité

écrasante. :

Les électeurs de l'Etat de New-

York sont trop intelligents et trop

au courant de ce qui se fait dans le do-

maine politique pour ne pas savoir

distinguer entre ses véritables amis

et les saltimbanques politiques qui

ne veulent le pouvoir que pour les

écraser sous les taxes et les conduire

4 la ruine,
N'oublivz done pas, électeurs de

New-York, le 5 novembre, d’aller

enregistrer votre vote en faveur de

l’Hon. Denis O’Brien, l’ami de l’ou-

vrier, le patriote dévoué et le citoyen

intègre.

Je nouveau règlement sera mis en

force le ler novembre. la départe-

ment des postes publiera alors les

prix de l’envoi pour chaque pays.

*
“.

L'idée y re l'on avait eue de faire

passer un chemin de fer de l’ancien

maon-le sur le nouveau, de la Sibérie

dans l'Alaska, par le détroit de Beh-

Elle est l'épouse légitime de Sa-

muel,

Elle ne redoute plus aucun revers,

aucune chute.

Elle domine son de

autorité que lui donnent l’amour

qu’il a conservé pour clle et le sou-

.

mari toute

venir des mauvaises actions, «des

crimes commis en commun.

Bien qu’il soit encore de bonne

eure, elle porte une toilette d’une

richesse insolente,

Les froufrous de sa robe et de ses

jupons emplissent le cabinet...

lille parait surprise de voir quel-
qu'un avec son mari.

En l’apercevant, Jones s’éclipse.

Burke s'incline jusqu’à terre

Elle prend son lorgnon et le dé-

visage insolemment, commesi elle

ne le reconnaissait pas.

Puls elle lui tend la main.

—Ah! c’est vous, docteur!

—C'est moi, oui, madame,

—Vous êtes donc à Paris?
—-J'y suis arrivé ce matin, trop

tôt pour aller vous présenter mes

hommages.

—D'ailleurs, dit Samuel, nous

avons eu jusqu'd présent d’autres

} ‘occupations,

Jnana leva les yeux sur son mari  
et remarqua ra figure houleversde.

3
0
e
r
e
r

rait-il, qu'en pourrait le supposer.

Un explorateur anglais M. John

Muir, qui a visité ces contrées, pré-

tend que l'on peut très facilement

établir un sur le détroit de

Behring, qui n’a que G0 milles, soit

sé kilomètres, dans sa partie la plus

étroite. Sur ce point se trouvent pré-

pont

cisément trois petites îles placées en

ligne droite, ce qui diviserait le pont

en quatre sections bien moins lon-

ques chacun: que le détroit du l’as-

de Calais, sur le quel on songe depuis

longtemps à jeter un pont. Al'épe-

que on nous sommes ou ne doit dou-

ter de rien, et peut-être irions-nous

bientôt de New-York A l'aris en

chemin de fer.

 

SPRUCINE—Le Grand Remède Cauva-
dien contre la Toux, Rhume, Bronchite,

Coqueluche, Grippe, l'Asthme,
Ceci est sans contredit le remède, con-

tre la toux, qui à eu le plus do ruceès de
tous ceux vendue; quelques duses gué-

rissent invariablement la plus forte at-
taque de Rhume, Croup et Bronchite, et
son succès est merveilleux comme cure
des maladies pulmonaires,

———ee—

Meres! Meres! Meres!!

Btes voussans sommeil ln nuit ct votrarepos
est-il déranzé par les crie d'un enfa 1 malade
et Bouffeunt de la douleur de lu dentitinn:
S'il en est ainsf, euvo yez de suite chercher une
boutellle de SIROP DE Mme WINSLOWpour
ia dentition 8a valeurest inappréwable. Il
souiagura immédiatement le pauvre ne tit ma-
iade, Méres, vous pouycg vous ¥ fier, il n'y a
pas d en douter. Il guérit la dyssenterio et la
diarrhée, régie I'cstomac et ler intesting, guerit
les coliques cavsees par leg venta, attendrit los
gencives. diminue l'inflammation et donne du
ton et de l'évergis & tout le rystème, Le
Soothing Syrup de Mme Winalow pour Is don.
tition des enfants est plaisant au goût et ert le
remdde des p Us vieiilsuet meilleures nourrieus
& nei que des meilleurs médecine des Etage
Unis. lest on vants chez touales droguist-s
du mosde Prx:;25 cents is bonteille.
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LE BATIMENT NEUF

DE L'™INTER OCEAN" A (RIN:

GO, ILL.
 

les grands journaux des tats

Unis commencent À se faire cons-

| bruire de magnifiques bâtiments, et

peu d’années s’écouleront avant que

les bureaux de journaux tradition-

nels ne seront qu’une chose du passé,

dans les grandes villes au moine.

LInter Ocean de Chicago s'est fait

élever une jolie construction au coin

nord-ouest Dearborn et

Madison, sur un terrain qui lui à

coûté %7,500 du pied carré, le plus

dus rues

 

LE CHICAGO “INTER OCEAN.

haut prix qui ait jamais “té payé

pour un immeuble à Chicago. Des

lots additionnels qui ont été achetés

plus tard, lui ont donnéla forme d'u-

ne LL dont 110 pieds sur la rue Dear-

born et 100 pieds sur la rue Madison.

Le n huit étages ot lu

chambre de composition est au sep-

toit est de vitre et de

bâtiment

tième où le

fer.

Elle devint inquiète.

—Thomas s’est enfui. le docteur

accourait m’en prévenir.

lle leva la tête.

- Thomas?

Elle semblait chercher dans son

souvenir, comme ri ce nom lui était

tout à fait étrenger, ne lui rappelait

rien.

—Mon frère! expliqua Sammnel.

-—Ah! oui, ie fou. Kh bien? fit

elle froidement

Samuelet le docteur la regardaient,

très étonnés.

--Tu ne comprends pas? demanda

le premier.

Ellefit, avec un geste n'impatience:

-—Je compren is que Thomas s’est

enfui, Après?
—Comment après? Ca nete parait

pas grave? (‘a ne t'inquiète pas?
Elle laissa tomber tranquillement.

—On le reprendra,

—Et s'il porte plainte?

--Oune le croîra pas, Ou ne erat

jamais les fous,

——Je voudrais avoir ton assurance,

marmura Samuel, ahasomrdi,

—Si tu trembles pour un ineident

de ce genre, dit tranquillement Taana,

que dirais-tu donc si] l'était arrivé

ce qu'il vient de wlarriver?, —Quoi done encore? fit le ban-

L’HON. CHARLES F. TABOR

Procureur General de l’Etat de

New-York

Candidat dermocratique peur

reclection

Nous offrens aujourd'hui à nos

lecteurs la photographie d'un des

plus fidèles défenseur des grands

prineipes démocratiques, d’un homme

dont la réputation d'honnéteté et

d'intégrité eat établie par tont le

pays, qui vient de nouveau hriguer

le suffrage populaire pour la position
importante;de Procureur-Général de

l’Ktat de New-York.

l’Hon. Charles F. Tabor est né le

25 juin IN51, dans le village de Nows-
tead, comté Frie, N. V. Son père,

Silas Tabor, était un avocat qui s’oc-

cupait aussi d'agriculture sur une

ferme qu®il possédait dans cette belle

région, Ce fut 1a qu'il mourut, après

une carrière utile et des plus hono-

rables, pendant les terribles événe-

ments do la guerre civile, en 156:

("était un homme de la plus grande

probitéet il légua À ses enfants un

nom pur et sans tache. Sa femme,

Klisaheth T'abor, était une personne

distinguée et remarquable pour son

et son amabilité.Caractère élevé

Klle mourut en ISSI,

Charles F., le sujet de cette courte

esquisse biographique travailla sur

la ferme de son père jusqu’à l’âge de

17 ans, assistant, quandil le pouvait,

à l’école commune du voisinage.

Après avoir acquis une certaine

éducation, il enseigna dans une école

de «district pendant quelques hivers

et se prépara pour le collége dans

les académies de Lima, Clarence et

Williamsville.

Il aimait naturellement la lecture

et se plaisait à l'étir'e, mais n’ayant

pas les movens pécubiaires nécessai-

res, il dut abandonner l’idée d’aller

au coilsge. Ceci fut un grand coup

pour le jeune homme, tout ses illu-

sions tomhaient à la fois. Grâce, ce-

quier, qui était devenu livide,

Mlle regarda le docteur, qui était

resté debontf depuis son entrée

Celui-ci comprit,

Hpi san chapeau.

devais où tu sas, dit A Sannnrel,

— Vous venez déjenner avec nous,

doctor? dic Jaana,

Avec plaisir, madame,

—\ midi alors?

—A midi, Daurat terminé mesaf

l'aires,

Burke salua profondément et sor-

tit

rapprocha vivement de sa femme,

menace?

Juana avait changez instantané-

ment de physionomie,

Non grand calme avait disparu.

Non regard semllait effaré.

vanter Samuel,

-—Parle…, dit-il, parle done …

me fais mourir.

—Tu te rappelles, commença-t-el

connus?

Qui. 
“travers londres?

--Cette nuit que j'avais passé der-

 

 

 
pendant, à son énergie indomptable,

sut mettre à profit l’éducation élé-

Quand il fut disparot, Samuel se

—dist-cc an nouveau péril qui nous

Hon'en fallait pas plus pour épou-

Tu

le, la façon dont nous nous sommes

—Cotte nuit où tume rencontrasA

surtout à l'étude du droit.

En IRGI, il entra dans le burean

de Humphrey & Parsons, de Bullalo,
NV.

Kn 1863, il fut admis au barreau

par la cour supréme.

En 1S65, après la guerre civile, M.

Tabor ouvrit un bureau d'avocat à

Buffalo, on il pratique avee succes.

Ra réputation fut bientôt établie et

après avoir été député, il tut appelé

au poste “le Procurenr Général de

nite Fat,

Eu 1867-9, il fut commissaire d'ex-

cise du comté Eriv et pendant deux

ans superrisor de Lancaster, dans le

même comté.

I fut élu membre d’assemblée en

1S15et réélu en 1836, 11 se distin-

gua par son tact et son habileté, tant

en chambre qu’aux comités de l’édu-

cation et des villes,

À la fin de sa carrière législative,

L'Hon. Chs F. Tabor
Il reprit sa profession et continu,

pendant huit années, jusqu’à ce que

l'intérêt public Pappelit a des fone-

tions plus élevées et plus importan-

tes.

Dans l'été de 1585, il aceepta la

position de chef de bureau sous le

Procureur (rénéral Denis OBrien et

pendant deux ans il occupa avec

honneur pour lui et profit pour PI.

tat,

Dans 'automne de 1887, i] fut mis

en nomination par la convention dé.

mocratique de Saratoga, pour succé-

der a M. O’Brien. La campagne fut

rude et se termina par sa victoire

avec une pluralité de 14,361 rempor-

tant son propre comté, Krie, par 300

voix de majorité, quand ce même

comté donnait au chef du bulletin

républicain, à la même élection, ?,-
100 de majorité.

Il entra dans ses nouvelles fone-

tives en janvier 1sss,

M. Tabor jouit d'une réputation

d'avocat le première force et ses opi-

nions légales sont tennes en haute
faveur.

toujours été :tudieux et c’est grâce

à ses efforts et À sa persévérance

qu'il s’est élevé pas à pas de la place

de garçon de ferme À la haute et

Depuis son jeune âge, 11 à

rière tes pus, l'esprit tout empli de

fon nage,

—Au moment où ta m'entéaiînais,

une ombre S'était glissé entre nous

deux,

Ton amant”

Ceulétait pas mon amant, C'é-

tait un homme qui m'aimait depuis

longtemps, sans espoir, comme toi,

Peu importe! Ha du perdra ce

soir-lä Te désir de t'aimer,

—<Oui, tu crois l'avoir tué,

Xatnuel fitun mouvement brusque,

—H n'est pas mort?

—I n'est pas mort. Je viens de le

voir.

—-Tei?

Tout à l'heure,

—Et il t'a reconnue ?..

—I{ m'a reconnue …. Il semblait me

guetter.

Samuel! était devenu pâle.

-—Et il t'a parlé ?

—Il s’est dressé devant moi, com-

me jadis. Il m'aime toujours...

Samuellui prit rudement la main,

— Mais j'espère bien.

--Que je l'ai r. poussé ?

—COui.

—C'est ce qui te trompe, je ne l’ai
} 83 repoussé,

—(Commentcela ? —Je ne l'ai pas repoussé parce

honneur.

De manières affab'es, face à ap-

procher, modeste et sincère, toujours
aotif, il est un deces nombreux selfs

nade nen que l’on rencontre en ce

pays et dent tous leurs concitoyens
sont fiers.

   es Ya
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ARRITEE 27 DEPART DES TRAINS
DEPARTEMENT DU NORD DE LA COMPA-

GNIE DU CHEMIN DE FER “ DELAWARE

& HUDSON CANALO.

 

 

DIVISISION DE CHAMPLAIN.—LIGNE
PRINCIPALE.

Les trains arrivent ct quittent Plattsburgh
commesuit:

Allant au nord.

Train express pour Montréal arrive d5.30 a.m.
et part à 5.40 a. m.

Train du la mallo arrive à T.X p. m. et part à
"40 p.m.

Un train mixte part À 3.45.

Allant au sud.

Train de la malle arrive à 10,25 a. m. et part à
16.) a. m.

Train express pour New-York, arrivo à 7.15
p. in. st part À 7.45 p. m.

Embranchement Mooers.

Un train m xte quitte Plattsburgh à 7.00 a. m.
1.ct arrive à 13 30 a. 1

Embranchement Ausable

Un train quitte Plattsburgh à 1,50 p. m. et ar-
rive d Ausable d 3.20 p.m.

Au retour, le train quitte Ausable à 4.00 p. m.
vtarrive d 5.16 p. mn.

J. W. BURDICR.

Agent général de is von Illets.

thems do fr "LE TERNONT CENTRAL,
ETALON DU TEMPS DE L* EST”

 

 

Commencang Lund}, 800ctobre, 1887

ES CONVOIS ALLANT AU SU: RT A
L'EST QUITTERUNT Rouses Point comme

quit:

3:85 A.
Bt Albany aves io vonvoi de la Malle
Boston et New-York et tous les poln
la Nouvelle-Angivterre. Quitte St Albans
pour la jonctlon de White River, Burling-
ton et Rutland d 7.00 a. m.

5:43 A. MM. - CONVO] RAPIDE LIMITE
pour Boston, rid Concord, Noeshua et
Lowell. Aussi pour New-York, vid Spring-
fleld et New-London. Un wagon-pala‘s
(Pulhiman) est attaché à ce convoi À parti
de Bt Albans.

6:00 P, M.-CONVOI RAPIDE DE NUIT
pour New-York, vid Troy. Un wagon dor-
toir (Wagner) est attaché à ce convoi à
partir de St Albans, aussi un wi
tolr (Pullman) pour Boston vid
Bellow’e Falls.

8. W. CUMMINGS. Agt Gôn. des Passagers.
J. W. HOBART, Gtrant Genera’

M.—CONVOI MIXTE, se reliant à
our
ce

on dor-
well &

 asbrgha
Allant à l'Ouest.

Letrain de Ia malle laisse Rouses Point 4

7.2B A. M. et arrive à Champlain à 740;
Moners Juretion à 7.58 Mnoers Forks 8.08;
Altona Kus: Bilenkur.h 8,34; Cherubusoo
RAE Chatcauguny 9.07; Malone 9 35; Nor-
wood 10,54; Ggdenshurgh 11,55 à. m.
Le train expree laisse Rouses Point à

7.20 P. M. et arrive à Champlain 4 7.85
Mooers Junetion A 7.50; Mooers Forka 7.68:
Altona 810; Etienburgh 8.27: Cherubusoo
8.46; Chateauguay #3; Malone 9.0; Nor
wood 10.47; Opdensburgh 11,40 p. m.

Allant a UKat.

Le trata express laisse Ogdenshurgh à

8.00 À. M. et arrive à Jtouses Point 10.00,8t
Albans 10.65.
Le rain de la malle laisse Ogdensburgb 3

120 P. m., et arrive à Rouses Point à 5.40.
St Albans 6.45.

CITIZEN LINE” TROY A NEW-YORK
NOUVEAUX VAPEURS.

SARATOGA CITY OF TROY,
Capt. T. D. Abrams. Oapt. @ D. Wolcot

 

 

Eclalrés 4 la lumière électrique.

 

Cer vapeurs voyagent régulidrement dura
In saison. Ils iniesent aiternrtivement Tro
tous es joura (excepté lv samedi) À 7.45 p. ma
ou après l’arrivée des convois, et le dimanche
A800 p m. Passage meilleur marché que par
aucune autre route Billets d'excursion $2.80.
Chambre $1.00 ct $2.00 Lit 60c. Les bateaux
sont confortables en toute saison et sont chauf-
768 4 ia vapeur.

G. W. GIBSON, Gen. Pass. Agt.

0. W. HORTON, Viozsra ,Troy.N. Y.

DR. J. H. LAROCQUE,
EDECIN-CHIRURGIEN, office Clintor.
Street, au dessus de Is 'harmacie, rgle

ence, No. 38 Oak Street,

| qu'il peut nous perdre. ll sait
tout...

—II sait gne c’est moi qui l’ai pris
à la gorge ? Eh! bien, après ?

—"il ne savait que cela! murmura
la femme.

—-Quoi donc encore ? fit Samuel,

les yeux écarquillés par la terreur,

Est-ce qu’il aurait appris l’histoire
de mon frère *

-—Si ce n’était que cela!

Le banquier la regarda, stupé-

fait.

—Je n’ai pas commis d'autre crime,
-—T'oi, peut-être... mais moi,

I{ la contempla, terrisé.

—Toi?
—Te rappelles-tu ce qui s’est pas-

sé dans cette nuit où s'est scells no-
tre amour?

Il fit sourdement:

—Oui.

—T'u te souviens de marés'stance,

des paroles que j'ai prononcées ?
—Oui, oui.

—Tu ne les as pas comprises à ce
moment.

—Je ns comprenais rien; je ne

voyais rien quetoi.
—Au moment où tu m'entraînais,

malgré moi, avec tes doigts de fer,

où je sentais ton haleine chaude qui
me brûlait, je t'ai dit: “FEmmène- 
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NOMINATIONS DEMOCRATIQUES |

 

ETAT
 

Becréiala d'Frat,

FRANK RICE.
d'Onta jo,

Coutrébleur,

EDWARU WEMPLE,
de Mouigomery,

Feésaceys

ELLIOT DANFORTH,
ue jenny,

Prorurenr Général,

CHARLES F, TABOR,
d'E

 

Ingénieur ot trsrecteur,

JOHN BOGAIVT,
de New-York.

Jee dw Ti aed Ape,

DENNIS OBPIEXN,
de do te og,

—————

ee

DISITIIC

Séva wav,

HENRY D. GRAVES,

du AusUre Forks, …

 

COMTE
 

Assvnhler,

ALEXANDRE BERTRAND,
de Beckmantown.

Shérif,

WALES PARSONS,

de Plattsburgh.

Procureur du Distrivt,

ROYAL CORBIN,
de Platisburgh,

Juge de fossions,

J. T. AMES,
de Schuyler Falls,

me
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MENUS PROPOS

I nous reste à peine huit jours
avantl'élertion et il est plus temps
que jamais pour tous de se mettre à
l’œuvre afin d'assurer le triomphe
des véritables amis du peuple.

=

“+
Pour chaque trois piastres que

vous payiez l’année dernière pourles
taxes d’Etat, vous devez en paver
quatre aujourd'hui. Cela coûte cher
l'administration républicaine,

*
% a

Si Padministration l“dérale conti-
nue danssa ligne de conduite actuelle,
elle s’apercevra bientôt qu’en dehors
des gens auxquels elle a donné des
positions elle ne comptera pas un
seul ami.

* x
*

M. Gilbert, qui est à la tête du
bulletin d'Etat répullicain, est un
prohibitioniste première force,
Pourquoi les amis républicains ne
s’en vantent-ils pas plus? craignent-

de

ils le vote allemand pour continuer

leur jeu de tout pour tous?
x

* x
Parlons done de M, Varnum, le

candidat républicain au poste de

procureur-général! En voilà encore

un qui a un beau dossier! En 1s35,

il a d’abord voté obstinément contre
la mesure juste et sage qui limitait à
10 pour cent le nombre de prison

niers à être employés dans la ligne

 

moi donc, et soyons maudits tous les
deux!”

—Je m’en souviens en effet.

—T'u ne savais pas qui j'étais,d’où
je venais.
—Non,tuétais belle, et cela me

suffisait... Je t’aimais comme un fou.
—Avant toi j'avais connu un autre

Moore, Daniel, ton père.

Samuel eut un sursaut tragique.
—Jl a été ton amant ?
—Non, mais il a payé de la vie la

passion qu’il avait pour moi.
Les cheveux de Samuel se dres-

saient d’horreur sur son front.
Une sueur froide perlait à ses

tempos.

—Îl est mort rapidement, hégaya-
t-il,

—C'est moi qui l’ai empoisonné,
dit tranquillement Juana.

Samuel bondit vers elle.

—Toi! toi! Et tu as accepté de de-
venir ma femme ?

—C'est toi qui m'y as contrainte.
L'homme levait au ciei des bras

terrifiés,

—Ob! oui, oui, murmura-t-1.l, nous
devons être maudits.

Il allait et venait À travers le ca-
binet dans un affclement indescripti-

  

des manufacturiers; puis, 11 a été

l'un des 17 qui se gont opposés 4 lu
réduction du taux légal de sept à
six pour cent. En voilà encore un
dont on a peu 4 dire et encore ce que
Pon en dit n'est rion de bon.

ov

Les Canadiens de la ville de Platts.

burgh sont priés de se réunir, demain

soir, mercrodi, dans le bureau du Dr

J. H. Larocque pour affaires des
plus importantes,

Nous publionssur une autre co-

lomne le rapport d’une assemblée du

Club Démocratique Canadien-Fran-

gais de New-York où nos amis ont

protesté contre lu destitution du ma-

jor Mallet. Ils ont ohbéi à la voix du

devoir ot de l'honneur et nous en-

courageons tous nos compatriotes de

suivre ce bel exemple.

Pa

M Joseph Lessard, de Woonsoe-

ket, R. 1, doit commencersous peu à

voyager dans les intérêts de notre

journal.

M. Josaph Lessard, ainsi que M.

Joseph F. Pinard, notre agent géné-

ral, sont autorisés à prendre des abon-

nés tant au NATIONAL qu’au lDRa-

PEAU NATIONALAinsi qu’à collecter

ce qui nous est dû.

«Ta

Le nommé Théodore I. Styles, élu

sur le bulletin républicain, il y a trois

semaines, pour juge de la Cour Su-

prême du nouvel Etat de Washing-

ton est accusé do félonie et de dé-

tournements de fonds sur cinq diffé-

rents chafs d'accusation seulement, I

a 6té mis en accusation par un grand

jury républicain, quelques jours apris

sa mise en nomination. En votant

pour lui, les républicains ont suivi le

principe moderne de lear parti:*Vo-

trns pour le diable, s’il reçoit la no-

mination régulière da parti.” Magni-
fique, n’est-ce pus?

Surla demandespéciale de M le Dr

Niles, de Worcestor, dont nous avons

pulbié dernièrement ln magnifique

contribution, nous nous empressons

de faire uue rectification à ce que

nous avons dit delui. M, Niles n’est

pas un Irlandais, comme nous le croy-

ions, mais un Américain et de sang

et d'origine, descendant d'une famil-

le puritaine du Massachusetts. Nous

oflrons nos excuses à notre distingué

correspondant et le prions de croire

qua cette erreur de notre part a été

tout à fait involontaire, L'Irlandais

est fier de son origine, le Canadien

proclame hautement sa nationalité,

l’Américain à pareillement droit de

se réclamer avec honneur de sa nais-
sance,

-—

DEVANT LE PEUPLE

 

Le Bulletin Democratique

Nous prions tous nos amis de lire

attentivement les quelques notes ci-

dessous et nous sommes sûr que lors-

que nos abonnés de l'Etat de New-

Yorkles aurontlues, ils sauront juger

avec connaisance de cause quel est

le parti qui mérite leur suffrage,

mardi prochain. En tête de notre
bulletin se trouve:

L’HON, FRANK RICE,

Pour Yecretaire d'Etat

Homme aux vues larges et libéra-

les, digne porte-étendard des grands

principles démocratiques, fidèle re-

présentant del’école des Jefferson,des

Tilden, des Cleveland, des ITil] et de

tant l’autres nobles figures qui ont

orné notre galerie de grands hommes

d'Etat américains, Son dossier poli-

tique est pur, son passé n’a pas de

souillure,

Ja convention démocratique l'a

choisi, À l’unanimnité, comme candi-

lat au plus haut poste quele peuple

decet Etat puisse lai offrir cette

année. C’est un homme de hautes

capacités, de talents hors ligne, d’u-

ne réputation sans tache.

IHON. EDWARD WEMPILE.

Ponr Controleur,

Nons avons publié dans un _précé

dent numéro le portrait et la bio- 

  

contrôleur d’Etat, l'Hon, Edward

Wemple, Cetie position est des pis

importants; elle à le conirôle de,
questions d’un intérêt majeur pour
l’État.

A part le fond des écoles comwu-

nes, chaque sou payé au trésor doit

passer par ve départemmnt et être

entré duns ses liv vs, et chaque sou

qui est payé par le trésor doit passer

par les mains du contrôleur et être

de même inscrit dans les livres du

département. Le Contrôleur doit

aussi faire l’audition de toutes les

réclamations faites contre l’Etat et

réviser toutes les taxes.

Comme nous l’avons déja dt, M

Wenple à été lun des Contrél-urs

 

les plus capables ct plus populaires

que notre Etat ait eus jusqu'ici. La

manière juste et habile dont il s’est

acquitté des devoirs de sa position

difficile,est la meilleure garantie qu'il

puisse offrir pour l'avenir. Que le 5

novetubre prochain, tousaillent enre-

registrer leur vote en faveur de

I" Ami du cultivateur! ”

HON ELLIOT DANFORTH

Pour Tresorler

Nos lecteurs connaissent de vue et

de réputation, l'Hon. Elliot Dun-

forth; nous avons publié son portrait

et sa biographie.

premiers citoyens, un homme qui

peut offrir au public un passé sans

tache et devant lequel s'ouvre un

brillant avenir. M. Danforth est uu

des directeurs et le procureur de la

First National Bank, de Bainbridge,

et un membre du bureau d’éducation

de son village. Il n’est pas seulement

un des officiers d’Etat les plus popu-

laires & Albany, mais il est un de nos

politiciens,trop rares matheureument,

chez lesquels l'amour de la littératu-

re, de la science et des beaux arts

est un trait caractéristique.

Il a droit au support de tons les

électeurs honnêtes et consciencieux,

et nous saluons en lui, le héros deu la

C’est un de nos

journée de mardi prochain,

L’HON. CHARLES F. TABOR

Procurenr-GGeneral

Nous offrons aujourd'hui A nos

lecteurs la biographie du candidat

démocratique à la position honorable

et importante de Procureur-Crénéral

de l’Etat de New-York,

Nous n’ajouterons que quelques

mots à ce que nous disons de Jui

dans une autre calonne.

Personne ne pourrait le nier sans

mentir cffrontément, Charles F. Ta-

bor a été fidèle à sa mission, au peu

ple qui l’a élu et aux meilleurs iuté

rêts de Etat de New-York. Dans
l’exercice de ses devoirs officiels, ar-

dus et difficiles, il à agi avec justice,

hunnêteté et impartialité. Pour tous

ceux qui l'ont suivi dans sa magnifi-

que lutte contre les miliionnaires qui

voulaient monopoliser In manufac-

ture «lu sucre et qui ont été témoins

de sa brillante victoire, sa réélection

n'offre pas l'ombre d’un doute. Ce-

pendant cette première victoire n'est

pas définstive,

Ja cause a été portée en appel;

elle encore pendante, Quand ça ne

serait que pour mener à bonne tin sa

gigantesque entreprise, l'électorat

doit le renvoyer à sa position.

Ouvriers! le Procureur-Crénéral

Tabor s’est toujours montré juste et

votre ami. 1! est de votre devoir de

lui prouver votre reconnaissance par

votre vote. Son élection est assurée:

mais donnons-lui une aussi forte ma-

jorité que possible, ce faisant vous

rendrez hommage à son mérite per-

sonnel et à ses brillantes qualités

publiques.

L'HON, JOHN BOGART

Ingenieur ct Fnspereteur

[Le candidat démocratique à cette

le

qualifié sous tous les rapports, C'est

importante position est mieux

un homme qui a fait ses preuves of

dont l'utilité publique ne sanrait être

inise en doute, 11 figure avec hon-

neur sur notre bulletin d'Etat «t nous

sommes certain que mardi prochain,

   

Juge de la Cour d’Appel

et une courte esquisse biographique

permettrons d'ajouter quelques dé-

tails qui ont bien leur iniportance.

la été membre du conseil, les trois

premières aunées de l’incorporation

de Watertown comme ville,

En 18s, i) en fut élu maire. 1)

M 'état a Watertown l'un des plus fi-

Mocèse, qui était alors pasteur en
cette ville, +0 fait les plus grands élo-

En 1ss3, il'obtint la nominaque,

tion de la convention démoeratique

de Buffalo, au poste de procureur-

général et défit son adversaire, Les-
Lie WL Russell, républicain.

M.0'Brien est un avocat de premier

ordre et des mieux qualifiés pour la

position de juge de la cour d’Appel.

HON, HENRY D. GRAVES

Pour Senateur >

Comme nous l’avons annoncé, Ilen-

ry 1) Graves, de Ausable Forks,

coulé (Plossex, a été choisi pour Sé-

nateur du lle District. On n’aurait

pu faire un meilleur choix. M. Gra-

ves est un homme d'affaires qui a

passé toute sa vie au milieu de nous

et mieux que tout autre il connait

les besoins de notre section. Piési-

dent de la grande compagnie de fer

J& J, Rogers, il s’est identifié avec

cette industrie et sera des plus utiles

représentants au Sénat pour s’oceu-

per de ces intérêts, les plus impor-

tants de notre district. Le fait que

M, Graves est à la tête d’une com-

pagnie qui emploie des centaines de

maius et qu’il n’y a jamais eu de

grèves prouve eullisamment sa popu-

larité parmi les ouvriers. Dans toutes

ses transactions il a fait preuve d’une

grende habileté et d’une probité ri-

gide, C'est un candidat très fort et

sa victoire est assurée,

HON, ALEXANDRE RERTRAND

Pour Membre d’Assemblee

Comme nous l’annonçons ailleurs,

la convention démocratique du com-

té a fait à notre nationalité un in-i-

gne honneur en choisissant l’un des

nôtres pour candidut à la charge

élevée de représentant à la Législa-
ture d'Alvany.

M, Bertrand est un enfant du
comté, bien connu par tout le dis-
trict et ce qui vaut encore mieux,

bien estimé partout oùil est connu.

Sa victoire ne peut être mise en dou-

te, car il aura l’appui de tous les dé-

mperstes du comté et de plus, de

tous les Canadiens sans distinction

de parti Ce sera un grand honneur

pour les Canadiens du Comté Clin-

ton d'avoir stivoyé à l’Assemblée L£-

gislstive "Albany le prem’er (ana-
dien- Francais,

MO ROYAL CORBIN

Procureur du Disiriet

Nous avons toujours prétendu que
cette posit on ne devrait être donnée
qu’à nn homme possédant le plus

Celui qui l’oceu-
Je est investi d’un pouvoir des plus

Il
est le représentant du peuple, de la
loi et de l’ordre contre les éléments
les plus dangereux de la société, Il
doit lutter contre les plus fortes in-
telligences légales dont les services
sont retenus par des criminels enri-
chis, l'importance de la position

n’échappe à personne, et M. Corbin

ayant déjà fait ses preuves,le peuple

comprendra son devoir et l’élira par

haut talent ial,

importants et des plus sérieux,

une belle majorité.

M, WALES PARSONS

Pour Sherif

 

Les applaudissements spontanés

qui ont accemilli la nomination de

M, Parsons par la convention, et sa

ratification immédiate à l’unanimité

sont le plus bel éloge que l’on pou-
vait faire A un citoyen pour sa con- le peuple saura reconnaître Ti valeur

de l'Hon. Bogart en l'élisant par une graphie du candidat à la charge de

—Et c’est maintenant que tu me

préviens, que tu medis.

—Parce c'est

seulement que nous courons un dan-

que maintenant

ger.

HW s’arréta brusquement.

—Et cet homme sait?

—Tout,

—Et il t'a menacée sans doute?

—ÎI veut se venger.

—De toi?…

-—De toi et de moi.

Samuel se laissa tomber, affaissé,

— Nous sommes perdus!..  l’heure

du châtiment est venue. Dangerici,

danger là-bas. De quelque côté. que

je me tourne.

Il se laissa tomber la tite dans les

mains, en proie à une épouvante in-

dicible.

Depuis un moment, on frappait à

la porte du cabinet avec insistance,

Il semblait ne pas entendre.

Juana le toucha à l’épanle,

—On frappe, tu n’entends donc

pas?

—Eh! que m’importe?
—I1 faut répondre. On à sans doute

besoin de toi.

—Suis-je en état de répondre”
Elle fit, avec un air de mépris:
—Veux-tu que j'aille ouvrir?

forte majorité,

—Non, non...

—Compose ton visage... [tien n’est

désespéré encore, si nous ne perdons

pas nous-mêmes la tête.

fu avait cessé de cogner à la

porte.

Le visiteur s’éloignait.

—Il part, dit la femme-

Samuel fit un geste d'in lifférence,

|—C'était peut-être pour ue af-

faire pressante.

Il bégaya,

—Ya-t-il encore des affaires pour

moi maintenant?

Ja femme haussa les épaules,

—Si nous nous abandonnons, dit-

elle, oni, nous sommes perdus; mais

moi, je veux latter, lutter jusqu’au

bout.

I! murmura: ,

—Lutte-t-on contre la fatalité?

Elle riposta en ricanant.

—J}es nhrases!..

Puis elle ajouta:

—On lutte contre des faits, contre

des hommes... Nos adversaires n'ont

pas de preuves. Nous nous défen-

drons… T'out se réduira à des calom-

nies que nous dédaignerons,

Samuel la regarda.

—Pourtant tu semblais effrayée

toi-même, tout À l’heure.

cuite passée, lin effet, M, l’arsons a
AéJà servi nn termedans cette posi-

prise. J'étais si loin de m’attendre. .

—-t cela juste au moment où

Thomas vient de s'enfuir. Cette

coïneldence na te frappe pas, toi?

—-Ce n'est pas d’anjourd'hui que

l'homme est à Paris. Ce n’est pas

d'aujpardhui qu®] me cherche. C’est
aujourd hui que le hasard l'a mis sur
mon chemin.

—Et c'est ce qui m’effraye juste-

ment,

—Jeue te erovais pas supersti-
tian,

=Nun, mais il se passe deschoses

si extranrdinaires en ce monde qu’on

est tenté de croire qu”il y a une main

plus haute que nous qui dirige tout.

[St cette main, je la sens en ce mo-

ment s'appesantir sur nos fronts.

Il frissonna.

Jnana elle-même ne fut pas mai-

tresse d’un tressaillement impercep-

tible qu’elle réprima aussitôt,

— les sottises tont cela, murmora-

trefois par moi contre ton père, par

toi contre ton frère, nous ont-ils om-

péché d'être heureux, de nous aimer

depuis plus de quinze ans?

Il se drossa, livide, comme mû par

un ressort, çn proie à une exaltation |)   ble.  1] se leva vivement- —Cette rencontre m’ava‘t sur- —Henreux? s’écria-t-il, non, je ne

L'HON, DENIS OBRIEN L

(

grettera son vote,

de 1519 et SD et nationale de 1gnu,|"Otre liste de candidats,

dies supports de l'Eglisez le Révd|chain, Démocrates du comté de Clin-
M. Walsh, grand-vicuire de notre tom Démocrates de 'Etat de New-

t’aurais pas raillé.

férence affectée.

t-elle. Les deux crimes commis au-| moi aussi.

oreiller. Et je me surprends à crier.

extraordinaire. tu ne m'entendes pas...

LE NATIONAL

 

M. J. T. AMES

Pour Juge des Nonsions.

Voilà votre bulletin de mardi pro-

York, honnêtes gons de tout ce grand
Etat. Votez pour les amis du peu-
pleet vous aurez fait votre devoir!

UN COMBLE

La Patrie de Cohoes a publié, au

cours du fimeus rapport du “ pre-

mier congrès politique franco-amé-
,

 

 

ricain ” unesérie de résolutions que

l’on peut considérer commeofficielles,

puisque à un certain point de vue,

c’est-à-dire en autant qu’eiles repré-

sentent les vues conjointes des quel-

ques républicains qui les ont prépa-

pares,

La presse canadienne républicaine

s’est empressée de reproduire ce rap-

port et ces résolutions avec force

commentaires et naturellement n’a

fait aucun cas du démenti que nous

avons donné à ce rapport, faux du

premier au dernier mot, On a dit

qu’il y avait 130 délégués présents;

nous affirmons qu’il n’y en avait pas

40, et encore que de ces 40, les trois

quarts étaient de Troy, et de Cohoes.

Ce premier point rétabli, on voit

tout le ridicule du préambule des

fameuses résolutions:

Nous, délégués du premier Con-
grès politique franco-américain de
l’Etat de New-York, et représentant
environ QUARANTE MILLE VO-
TANTS, avons pris à l’unanimité les
résolutions suivantes:

REPRÉSENTANT ENVIRON

40,000 VOTANTS??!!

Quarante mille votants! c’est-à-

lire tous les électeurs canadiens de

l’etat de New-York. Pour un com-

ble, en voilà an, où nous n’y com-

prenonsrien.

Prétendre que MM. EL. J. Manny,

M, Authier, le Dr H. Préfontaine,

A. Lemay, S. S, Dupuis, Chs Robert,

et une vingtaine d’autres républi-

cains, réunis par la seule raison de

leur caprice, en petit comité, ont le

droit de parler au nom de 40,000 vo-

tants de New-York! C’est le com-

ble de l’impudenco et de l’effronterie-

Pour notre part, nous protestons.

Nous voulons qu’il soit bien compris

que nous n’approuvons en aucune

manière les résolutions passées par

la convention de Troy et nous pré-

tendons avoir le droit de protester

en même temps au nom des 30,000

démocrates canadiens-français qui

n’y avaient aucun représentant. Que

MM. les républicains fassent des pe-

tites démoustrations pour faire char:

ter leurs amis de Washington, c’est
leur affaire! Mais s1 pour atteindre

leurs fins, ils s’arrogent effrontément

des qualités qu'ils n’ont pas, nous

crions: halte la!

D'ailleurs, leur petit true a été

percé à jour, et nous doutons fort

que le “grand congiés politico fran-

co-américain” ait grandemeut éma

le cabinet de Washington.

Quant aux résolutions, e'le ne sont

pas bien malignes.

Il y en a quatre en tout, Dans les

1ère, 3èine et 4ème, on proteste de

notre loyauté et de notre fidélité à

la constitution, favorise la na-

turalisation et l'instruction politique

des Canadiens-Français. À tout cela,

nous n’avons rien a dire, Mais Ja

Jème résolution est étrange:

Nous approuvons l’action du gou
vernemant actuel dans tons ses ef-
fors pour obtenir la LOYAUTÉ EN-
TIERE du vote dans la élections.

LA LOVAUTÉ ENTIÈRE DU

VOTE! Comprenez-vous? Non? ni

nous non plus, Mais

vrai!!! Les 40,000 électeurs cana-

diens-français de l’État de New York

n’approuvent pas l'action du gouver

on

ça n’est pas

nement Harrison dans nacun de ses

lon et la mauière digne dont il s’est

|

faits pour m
alors acquitté de ses importants de-|porte de toutes les places publiques] Français de New York proteste éner-

No as publious ailleurs le portrait] YO lui “ valu ce nouvel honneur. et les y remplacer par des protestants |giquement contre l’action arbitraire
que les citoyens du Comté Clinton |et encore moins dans l’odieuse ma-

|

de l’aiministration Harrison et con-
de l’Hon. D. O'Brien, Nous nous élisent M. l’arsons et personne ne re-[nière dont il à traité notre unique| sidère comme une insulte à la race

représentant dans l’administration, |canadienne-française qui compte un
million le loyaux sujets de la répu-

Nous protestous, au contraire, et |blique américaine, la destitution du
de la manièrs la plus énergique pos-|seul représentant qu’elle possédait Les Petites Pilules de Carter pour lo Fois
sible, contre tous ces actes de partis-|dans les bureaux du gouvernement

Cette nomination complète notre [lité indignes d'un gouvernement qui|fédéral.”

ettre les catholiques à la

 

M. le Major Mallet.

fut délégué aux conventions d'Etat bulletin et termine magnifiquement |serespecte
Nous protestons sussi contre I'lm-

pudence des MM. de Troy et de Co-
noes de vouloir s’affubler du titre de

représentants de 40,000 électeurs in-

dépendants, quand, pour dire le vrai,

ils ne représentaient dans ce fumeux

congrès rien autre chose que leur

ambition déçue, leur mécontentement

visible et leur désir de faire une me-

nace à leurs amis d'hier qui les ont

méconnus une fois au pouvoir.

Protestez de votre dévouement à

la cause républicaine, si bon vous

semble, MM. les républicains de Troy

et de Cohues, mais protestez votre

propre nom, et n’allez pas nous mê-

ler malgré nous à un fiasco dont nous

ne voulous pas partager le ridicule.

ECHOS DE WASHINGTON

Le secrétaire privé du président,

M. Halford, est un peu rétabli et doit

quitter Washington demain.

 

 

*
+

Le secrétaire de la marine Tracy

a accordé le contrat pour la cons-

truction des deux nouveaux croi-

seurs de 2,000 tonnes 4 la compagnie

¢ Columbia Iron Works & Dry Dock,”

de Baltimore; leur soumission, de

$1,225,000, était la plus basse Le

contrat pour le troisième croiseur

n’a pas été donné.
ha

La proclamation du président ad-
mettant les quatre nouveaux Etats

dans l’Union ne sera yas publiée

avant que le résultat officiel du vote
sur la constitution ait été certifié par

le président. Aucun certificat n’a

encore été reçu et conséquemment

on ne sait pas encore à la Maison

Blanche quand la proclamation sera
promulguée.
A

Les boutons de la figure”

Indiquent un état Impur du sang et un grand
nombre de personnes ne les volent pas sans ar-

rière-pensées. L'Elixir d’Aoker pour le Sang
(Acker's Blood Elixir), fait disparaître toutes

les impuretés, rend la peau douce et le teint

clair.” Il n'y à rien qui puisse refaire si bin

la con-titution. purifier et fortifier tout le sya-
tdme A vondre chez 8mith & LaRocque.

—

M.LE MAJOR MALLET
Protestation du Club Democratique

Canadien-Français de
New tork

 

 

 

M. le Rédacteur,

Le club démocratique Canadien-

Francais de New York m’a chargé
de vous faire part des résolutions

suivantes qu’il à passées À sou assemn-

blée regulière de vendredi dernier,le

18 octbre courant, concernant la

destitution du Major Edmond Mal-

let:

“Considérant que le Major Ed-
mond Maliet est un Canadien-Fran-

son dévouement aux institutions de

son sang pour la conservation de
I Union;

“Considérant qu’en récompense

de la bravoure dont il à fait preuve

sur le champ de batailla dans les

rangs de la Grande Armée Képubli-

caine, il a ocoupé pendant une vingt-

aine d’années un poste hcnorable
au service de la République sous les

différentes administrations républi-

caines et démocratiques qui se sont

suecedées dürant cet intervalle;
“ Cousidérant qu”il a été promu au

poste d'inspecteur des Sauvages à la

de.nande unanime des Canadiens-

Français des Etats-Unis par l’admi-

nistration Cleveland;

‘* Considérant que l’administration

actuelle vient de destituer le Major

Edmond Mallet sans qu’aucun grief

ait été allégué contre lui et sans

qu’il lui ait été même acc.r.ié le pri-

vilége d’une enquête qu’il a réclamée

pour établir son intégrité d'officier efforts, surtout dans ceux qu’il a

le suis pas... Je ne I'ai pas été une
minute. Tout semble me réussir. Je

suis richa,. respecté. Tout s'incline

devant moi, et Je n’ai pas un moment

de bonheur paisible.

Elle ent un mouvement d'’effroi,

—Tu ne m’avais jamais ditcela!

—Je ne voulais pas te confesser

mes faiblesses. À quoi bon?.. Tu

m’aurais raillé comme maintenant.

Elle appuya sa main sur sa main,

qu’il sentit froide comme un mor

veau de glace.

Tout son corps était tendu.

Sonoreille semblait entendre des

bruits intérieurs.

Ses yeux étaient écarquillés com-

me devant une vision terrible.

—Non, fit elle sourdement, je ne

Il eut untressaillement de terreur.

—T'uvois bien. malgré ton indif-

—Il'y a des moments où j'at peur,

—Je ne pu's pas dormir.

—Moi non plus.

—Je rêve tout éveillé sur mon

—Moi aussi... C'est pour cela que
’ai voulu coucher seule... pour que  —l/image de mon frère semble

est pâle.

Seriez-vous souffrants?

public;

entrée en moi et ne me quitte pas...

Il m’apparaît irrité, menaçant comme

à notre dernière entrevue...

—Moi, c'est ton père qui me pour-

suit... Kn ce moment, je le vois en-
tre nous deux.

Elle montrait du doigt un endroit

vide entre eux.

1! poussa un cri rauque.

—T'u l’as vu, n'est-ce pas? .
—Oui, oui, je l’ai vu...

Ils s'étaient précipités l’un vers
l’autre.

Ils se tenaient côté à côté, comme

pour se protéger mutuellement d’un
grand danger.

Burke, qui entrait,

ainsi.

Il s'arrêta, stupéfait.

les surprit

Elle se remit la preuiière.

[ni aussi se secoun,

—Qu'av.z-vous donc? demandale
docteur.

—Rien,rien...

—Est ce que madame? Madame

Il se tourna vers Samuel.

—Moistoi aussi, tu es tout pâle.

--Non, noo.

Juana essayait de sourire.

—Ce n'est rien, dit-elle...

  

gais citoyen américain qui a prouvé

notre patrie d'adoption en versent

“ Le club démocratique Canadien-

Geo. Lemay,

Secrétaire.

New York, 23 octobre 1889.

 

Ce soir et demain soir

Et chaque jour et chaque soir de cette semai-

ne, vous pouvez avoir ches tous les pbarma-
clene Kemp's Balsam pour la gorge et les pou-
Mons, reconnu comme le remèdele plus € fica-
oe quiait Jamais été vendu pour guérir la Toux,
le Oroup, les Bronohites, l’asthue et la Con-
somption. Proourez-vous une bouteille au-
Jourd'oui et gardez-ls à la maison, pour arrêter
votre rhume immédiatement. Prix 50 cents,
Boutellle-échautilions gratis,
 
 

J. D. BATES & Oo.,
MAGASIN Général, Epiogries, Nouveautés

ui et Meubles de première classe à Man-
ville, I.
M. HERMAN VIGBANT, gérant dece maga-

sin est aussi agent pour le chemin de fer
“ Vermont Central.’ Ce monsieurinvite tous
ooux qui vont au Canada à niler le voir pour
se procurer leurs billets de passage.
S8mar—-3m

 

JOHN. B RILEY,

YOCAT et Conseiller en Loi, Bureau au.
dessus de la Iron National Bank, en face

du Bureau de Poste. Plattsburgh, N. Y.
 

DR. J. D. HANRAHAN,

M EDECIN et Chirurgien, vis-à-vis le bloc
Martel, Rutland, Vt.
 

PALMER, WEED, SMITH &
KELLOG,

VOCATS et Conseillers en Loi. Bureau,
bhtisse Weed & Mooers, Clinton Street.

Piattaburgb, N. Y.
Peter 8. Palmer, 8. A. Kullog,
smith ¥. Weed, Wm E. Smith,

George 8. Ween

 

HOWARD & CIE,
PHOTOGRAPHES, au-dessus de lu banque

Vilas, Plattsburgh. N ¥ -

BRIQUES A VENDSE.
Le soussigné ayant acheté je vietl et fameu t

*Laire 3hore Briox Yard‘ aitué au sud près
de cette ville, ainsi que l'outillage et le J
pour plusieurs années) de M. T. À. Brace, con-
tinuera à fabriquer et à vendre des briques,
Il fers des contrats ponr la quantité de bri-
ques que l'on désirera, à prix raisonnable.
L'excellente qualité des brisues fabriquées
depuis des années dane ce chanter sers main-
tenue par l'emploi d'ouvriers compôtents, qu:
apporteront toujours la plus grande attention
à la ocnfection des orignes.

w VADGHAN

BAKER BROS,
MOULIN À VAPEUR POUR

Preparer el Manufacture

BOIS DE CONSTRUCTION
POURKEAU A LA VAPEUR, PATENT,

 

 

 

 

 

 

Un bloc a l'Est de l'Hotel Fougnet

 

Baker Bros.

être prôte à satisfaire toutes demandes, en
gros. chargement par bateau ou par chemin
e fer, aux prix du marché les plus bas.
Ila sont avantageusement situés pour rece-

voir le bois de Québec, Ottawa et de toutes lea
parties du Canada et du Michigan; de mémie
ue pour délivrer soit par bateau ou par ler

chars, pour tous les points des Etats de l'Est,
du Sud, New-York et New-Jersey.
Leur assortiment consfete de toutes sortes,

de toutes qualités. de toutes longueurs en Pit.
Planches de marché, Îre, 2e et 36 qualité
Sidinge 1, 14. # et 2 pouces de largeur, de
toutes sortes. u de lre et 2e qualité étro t
et large. Plafonnage, lambrissage, ( Ceilirg
and ainscotting). Epinette de Saranac.
18 pieds de longueur, 2 porices, 1X, et te 4 à
pouces, en qualité, Lre et 2 qualité. Epinetie
pour doubler, pour les toits et pour lee
postes pour lea plafonds, le lambrissage «
es planchers. inette de Québec, claire.
X, % ot %: pour les solives, (joists and wa.l
strips) 4 €. Pruche de Champlain, planches
de i0 pouces, 1re et 2e qualité; planches pour
oldtures de 4 4 10 pouces, soiives pour plar.-
chers, de différentes longueurs: madriers de 2
et 8 pouces d'épaisæeurs. Bardeau, en pir,
of , Nos. 1 et 3, Epinette et Pruche, Po
teaux et piquets en pin et cèdre pour clôtures.
KF"Toute commande recevra une attention

immédiate.

Danse Bros.
a £ LATTSBURGH, N. Y.

COURS PRIVES
————#—

Leçons de Français et d’Anglais
DONNEES A DOMICILE.

ftConditions raisonnables.

S'adresser à

CHARLES R. DAOUST,
Bureau du NATIONAL

me

parlions de notre affaire et votre
venue nous a effrayés.

—Tout va bien, fit le docteur d’un

air guilleret. À l’ambassade, on n’a
aucun soupçon. On a reçu de Lon-

dres toutes les dépêches concernant

le faux James Myler. J’ai même éié
reçu par un monsiaur crès aimable,

le secrétaire de l'ambassade, qui pa-

rait s'intéresser tout partioulière-

ment À cette affaire. 11 a le plus grand
désir de retrouver le fou et de se
charger lui-même de le renvoyer à
Londres. Il m’a posé de nombrenses

questions à son sujet. Il me connais-

sait de réputation depuis longtemps.

Il a visité mon établissement. Il a

paru très surpr‘s d'apprendre que

James Myler vivait encore. 1l en
avait entendu parler autrefois. Mais

je lui ai donné des explications qui

ont paru le satisfaire, Il m'a deman-

dé de le tonir au courant. Nous n’au-
rons qu’à nous adressor à lui pour
faire rapatrier le misérable,
—Quand nous l'aurons retrouvé,

dit Samuel.

—Jones se charge de cela.

—En attendant, allons déjeuner,

fit Juana.

Puis, pen ant que Burke arran-
geait quelques papiers, elle se rap.

Nous| procha de Samuel, 
Ont en mains et ent l'intention de toujours

RE
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GUERISSENT
mal de this et remédiont à tous La

: asthTryë“ que0
les Douleurs le ete.

Quoique lousplus grand ou ait été de

de tête intermittent où bilieux, les
Petites Pilules de Carter pour le sont

ement bonnes 18 gub=
t et prévenant cette ie ennuyeux.

Billes remédient auasi à tous les
l'estomac, stimulent le foie et in-
tostins. ème, si elles ne gué t que ie

DÉ TETE
olles seraient encore insppréciables pour tous
cenxz qui souffrent debotte Souloureuss
iadie, mais heureusement que leurs bons s
ne s'arrêtent pes là, et oeux qui en feront uns
fois usage, trouveront ces petites pilules a

uses dans tant de ons. qu’ils ne voudront
plus s’en passer; mais aprés tout, le mai de

"INTERMITTENT
ou bilteux est le cauchemar de tant d’existen-
ces cest surtout que nous
yantons nos pilules. Nos vilules ie rudiment
ce que d’autres ne font pas.

Petites Pilules de Carter pour le Foie
sont très petites et très faciles à prendre. Une
ou deux%Jorment une dose: Elles,sontsets
ment vi les, ne causent pas de 60
ue sont purgatives, mais leur action plats

pour Si. ventepar fes pharmaciens obsur $i. ven es ens
lout ou envoyées parismalig,

CARTER MEDECINE CO.
NEW-YORE.EB-T!

CHARBON
NOS CINQ ATTELAGES ONT DENOUVEAU

COMMENCE A LIVRER LU
CHARBON

 

AVEC des bangars plei’ s. cho. . avec soin et
le meilleur seul pris.

AVEC des pesées couvertes améliorées tou-
ours en ordre.

AVEC spient patenté et des hommes tou-
jours prêts à charger. ,

AVEC attention personnelle à l'abri, au
poids, à la livraison et aux comptes,

AVEC aucune excuse pour le charbon pau-
vre ou sale.

AVEC des prix tourjours aussi bas qu'aucun
bon charbon, et

AVEC marchés francs comme ba-e à tous,
nous demandons la continuaties de
toutesles vieilles pratiques et UD es-8s1
des nouvelles, sachant que nouv pou-
vons donner satisfaction.

QUAND VOUS SEREZ PRETS POUR LB
CHARBON, N'OUBLIEZ PAS

L’ENDROIT.

‘bon de Oslanèy.
Plattaburæb, N. Y. W.G. WILCOX

NOUVELLE ANNONCE

Nouvelles Marchandises

 

POUR SECHER LE BOIS, —ET—
—o BAS PRIX.

glesrsihfe —a0-
BURGH, AUSABLE'& CHATHAUGUAY, et ep faceSRERRR NT= ITRS LATINE

OFFICE, NOUS OFFRONS MAINTENANT
25 Buckboards I-bam à $45.0°,
2uscle À ressorts Whitney Lockwooë à

7 Buggies Conord Igham à $85 00,
60 Attelagus 1-gers de $900 u $15.00,

AUSSI
. Haroais légers et lourds de toutes descrip-
ons.

Waggons '* J ckeon * pour Ferme et Fret.
Waggons Auburn pour Fera-e et Fret.
Voitures ouvertes et couvertes de styles et

OT-X variés,
Charrettes «t Sulkies peedticg.
Jolies voitures à deux si. ges, nveo evuve. tu-

re à extensi.n.
surries, Ph étons et voitures légères.
Voitures Express, Delivery ¢t Plea ro &

deux wu trois sièges.
Nos voitures à ressorts Gorlord bien conaues

faites 1ar * Whitney, de Syracuse sont au
nombre des mwilleures de cette classe &t sont
~peoniciment adaptée: aux voyages dans les
Adirondacs.

DANS LES INSTRUMENTS AGRICOLES
NOUS AVONS

Les fameuses Herees Corbin D se.
Hersen à Dente à Ressurts ue Lawrence &

Chapiu et Stevens.
Cbarrues de John Deere & Co Charrues

Roughand R'ady d'Eddy & Sons; Char ues -ul-
key de G fe: Cbarrues ¢t H. ues Champlain de
Grave: Semoirs Empire ot Brond Cast ; “'Cultivs
teurs ’ en acier Ajax; Rateaux tiradiey Royal
et l'iger; Coupeuses, Moissonn uses et Glaneu-
ses; Co peures pour jardins et toutes aurtes
d'ustensiles:
Nousvendrons ie Superphospbato Buffalo de

Crocker, un des mel leurs fertitisateurs
Au si, te Fertilisateur Chbimique Vermont,

un nouvel art cie sur :6 marcbé Vendu au prix
modique de $15 la tonne.
Nous sommes jes sgents de Thomas Kane &

Co, de Chica.o, Manufucturiers de sit wes d’E-
cole et ce toutes fournitures d'Erole, de Bap-
ue, de Bureau, de Cour et d'Fg rise. slégen
‘Opéra, etc. T's font uve epiclatité de fourni-

tures de Bureaux de Poste. Les gens qui unt
besoin de qu- Ique chos dans cette ligue, spa
ctalement des siéues de maicons d'Evole, d E-
glises vt de Sulles Publiques.. verront qu'il est
de eu Avant «ge de comtnercer nyec Dour.

“Ur tNutes les Dinrebandises que nous offrons
nous doanervns les me:tleu-s te mes et prix
po-8lb «9, gadiderons lo jours un bon stock et
«D erverQ 8 nos pratiques. Nous pouvons
transporter à bas prix à tous les pOin18 Jescom-
tés Bssex, Franklin et Grande lie.

Rerpectueviement,
VAUGH N& PAR ONS,

. Rond 4 patiuer, rue Cilnton.
« W. VAFGHAN. WALES FAuSONS,

  

 

ONESIME BEAUDSY,

BNUISIEx & Entrepreneur. Construc-
tlou de maison: une sptoialité.

M" Tout Ouvrage garanti. 27 rue Prospeot,

¥ . ox 40. CE 212102 WIT

—_—eee]

—Ce quiest fait est fait, Jui dit-
elle d’une voix basse et rapide. Nous
ny pouvonsrien changer maintenant.
Il nous faut aller jusqu’au bout. Si
nous étions découverts,c’estla honte,
la ruine et la mort.
—Peut-être  vaudrait-il mieux

mourir tout de suite, dit Samuel,
Son sourcil se fronça.

Elle fit avec son air dur, énergi-
que:
—Je veux mourir victorieuse!
Eile avait reconquis tout sa beau-

té, cette beauté fière, presque sau-
vage, qui avait affolé Samuel.
—Et moi t'aimer jusqu’à la mort,

répondit-il,

Burke avait terminé.
Il sortirent tous les trois du ca-

binet.

—Je serai ici À trois heures, dit
Samuel à l’huisier,

—Bien, monsieur.

Et le domestique s’inclina jusqu’à
terre.

—On est venu pourdes signatures,
fit-il.
—Je signerai tantôt,

(À CONTINUER) 
Bureau et Telephone dans le cles à char-
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NOUVELLES RELIGIEUSES | sermon «t la bévédicrion à 7. 80 hrs du HHODE-ISLAND Lam sol Nor bh, 2 00, AVIS LE GUIDE FRANCAIS yo

' soir. Woousocket E. J. Loud} 200 —— LT

—M.l'abbé Proulx, curé de 8t Tite, est | —Mardi deruier comme deux jeunes  —Nous nous sommes trompés es an wo T, Crouk, : » Bureau de renseignements et d’em- DE LA Cn

dangereusement malade Mgr L flèche. garçons vuansaicnt à tirer un pistolet [nonçant que les profite du bassr isaient |} E. Hitencock 400 plois de Plattsbargh
évêque de Truis-Rivières, est allé lui fui- près du pout Hiveburgh, l'un d-ux ‘ut là l'église; 1ls seront sppliques à l'éccle. .Pu y te.cock, Co

re visite. , vietime d'une cident qui fallit dui col- _1e Rovd M. Charl « Dsuray, curé de E H. Cleveland, 4 vo | Immeubles, denréex et commerce de stocks. 9 4

—Mge Paquet, recteur de l'Université ter sa vie. Aprés avoir essayé plusieurs ja paroiæe, @ "off rt un rix de $25 en W. J, Gettye, 6 25) | uve f= 1 ê i 8 Ê à 8 N= Gr :

gr Paquet, recteur de niversité ,; fois à décharæsr lous aime et pnsaut parc , Pp eblw. J. Gettys, 21 $5 0 fouroit des domestiques ot cuiploy és de

Layal, st Mgr Marvis accompagperont - 2027 & ep or qui sera donné au bazar. Tous ses ‘han , touts eortre; on colicote La loyers et les ;(

Son > ' rdinal T pags d — ~=" TTT que la charge n'etait pas bonne, ious arois-iena le remercient beaucoup d O. L Chapin, 305 Sowptexdite; on occupe promutenent do tow Sn

Ernineuce © cardina aschereau du- NOUVELLES DES ETATS-UNIS deux s'avancers nt pour faire un examen Pp tte générosité. T bo Coup CG I'Thomss Hoag, 41 a2) gmatryaee: rn ss

| rat son voyage a Baltimore, à l'occasion “lorsque l'arme fut encore esssayée et le œœ = Bérosité, vutest bien organi y. x. Sweet, asedjto Furst hs ry wires ouverts À ce bureau sour ice va DEUNIEME EDITION }

, + € + . > . ro 8 ol CEUX qui rechere ’

aes fêtes. [TT CL J 77 coup partit, la balle envrant dans le cou nb <8 articles abondent. Lesuccèsnel National Bank Champlain, 85 00| p sition. Toutescommuniontions sirivlement

—Oa vient de faire la balance du de- NEW-YORK de l'un deux, du nom de Warner. Il fut A sucun ute. William Turner, 50 Wo; DoiuteMarnernaal CUNTENANT LES NOMS, LE GENRE D'AFFAIRES GET L'ADRESSEDES

pier de baint Pierre pour 1838. Freccaparen ; A aus-itot amene en ce te valle où la balle] tw fête de la Toussaint, le ler no- 14. H, Pettinger. 36 00 | deoreSpear. TL. RY AN. i

Les recettes ont été jusqu'ici de 18.500,-|_ —L'Hon. Alextedre Bertrand arriv.ra oo oxtraite. Quoique ls b'esaure soit VéTrbré prochaio, vers bien observée lei Est. of C E. Everest, > 50 Marchands, Manufacturiers, Hommes de Profession, alosi que des Messieurs du

000 francs, et ies dépenses de 8,400,0%

|

à Plattsburgh,ce soir. !duulourcuse les we eins pensent qu'elle lly aura trow messes, dont une a 7.30§ John C. Bigelow, 12 10 ! !

{ > francs. —L'Hon. Smith M. Weed est parti Hesera pas fatale. lire, avec discre et sous-discre. Solomon Bullis, 3 v0 200 | PH ARMAUIR DELA CITE Clerge, Journaux, Pablicatlons Francaises, Couvents, Ecole

b Il res’e en caisec 10,100,000, pour le Sud, samedi matia. — Mercredi, le 30 cercbre, et le 3Gième Déni pousfait plaisir de voir que M. E Jobn U. Cleveland, ass'd to W. J. i i oc ’ et Societes Canadiennes,

Li 3 ; . sg 9

ods _—Uu administrateur est à la tête duj _ On rappoite que l'ons découvert une annivessiire de la consceration de Mgr silets, uo 138 rue Main, a requ unpom- Geltys, ns 36 2
diocéee de London, en attendant qu’un [guurce minérale, a Bluff Puint De Gcësbrian1 bre considérable de chaussures et cha-| Giles L. Spear, ass'd to William : LL vEs ETATS DU

seur soi 5 ; , : ’ ux du derni ût “uw T . 86 55 ’

’ =~ thoreaIade oMar ath po —0ucroit que notre pa'a’s de justice

|

—Tohn Mercier à éto condamné a2 Deillour marchéqueucunani RdESR Chagnon +3 00 98 00 Drogues,

Toronto. L'ad niet t araur pe ° |sera prêt pourle terme d'avril. jusrsd ls main de correction pour |Canadiens! Encouragez un compatriote G. W. Derrick 12 50 Produits Chimiques, MAINE, NEWGHAMPSHIRE, VERMONT, MASSACHUSETTS, RHODE-IS-

côse eu charge jusqu'àcequ'un ho1| —Le procès de Chaphau, accusé de { avoir veuda des liqueurs ennivrantés. M, Laporte,‘son populaire gérant, sefuit Geo. Sweeney, 13 00 Nedecines Pat LAND, CONNECTICUT ET LE NEW-YORK.
E ; . DE ’ . > ‘

évêque suit numumé par le pape. Les ra- m-urtre, aura lieu au terme prochain. —Juha Cuuture et J, B. Roberge ont fort de vous satisfaire. Une visite vous A, W, Faichank, M. D,, 2 70 180 edecinés va entegs, uivi d'une foule d'autres statistiques et Te 1501 gne ments précieux sur tois les ces

_ . . . pe acheté chacun un Jet de terre sur larue {en convai . . : j i i the € « d'autres stiques vl Toe is MURENE ie ’
M. Damase R-naud, de Burlington, ; «t de terre convainera A. P. Brooks, M, D., 0 6 Articles de Toilette, tres Canadiens dus Etats-Unis ot mome du Canada.

 

._, (construite seus a. Elle coûtera #15.- | ; : ,
. . . . + .

pendant deux ans professeur au Seminai- | 0 Léglise SLJoan rnbrs Lome RL p, |ettrois autres pierres de haut prix. Deux

|

L. North, 8 00 MEREmie029" |Payable sur livraison qui aura lieu en Septembre prochain.

re, de Tours puis, se sentant appelé à la d 8 plus bell 3 du diccèse fy i hommes qui étaient à travailler à l'inté- P. H. Hitchcock, 900 |

vie religieuse, il entra le 18 septembre

|

“°F! PET E , a _ | Verzennes ; rieur échapèrent par miracle à une mort

|

Cyrus Water, 200 DrneSt LebruI 0

LA # 1840, au novic'at de la Compagnie de Jé- —La Révde Sœur St Edouard est partie; -—Oa est pour avoir des nouveaux trot-|des plus terribles, la pierre tombantà Louis Lafortune, 137 =“

; sun, À Saint Acheu!, près Amiens. de notre Sopou se rendre à la! toirs, surla rue Etbow Ce n’était pas [six pouces derrière eux. W. C, Tabor, 5 00 PEI I J I RE IMPORTANT.

: - . Le terme d'épreuve da sa vocation ex- Maison-mère, lawa, en compagnie | mangue de besvin, Nus remerciements N ca H 5
; . a i —NousX¥ommes visité .| Henry Baker 4 05 ‘oveupati : ; ;  souscripte iéa: ai

piré, il fit ses vœux de religion; il pass: de la Révde Mère Supérieure. | à notre coneeiller canadien, M, Caisse, Pa SEpar toutes ota RL % 1 ’ 4 00 d’Enseignes, Le nom, l'occupation et l'adresse de che sousertptenr seront publiés; ainsi ;

8 ! N gion; pass < ; , avoir travaillé à vo Lut tes de fléaux, entre autres par un déta- ** Le. Cole, Bannieres que tous ceux qui désirent faire connaître leur adresse à leurs parents et amis 1

ensuite deux ans à perfuctionner ses étu-| —Les Canadiens de Platt-burgh sont POUF AVOIF travaille daos ce but. chement dela fameuse armée du salut, Whitney & Stewart 9 30 Voi ’ t s'empressent de souscrire en signant le bulletin de souscription que vous luisserez :

. i . desthéologiques Désormais il se trouvait tous 1avités a serèunir dns les bureaux | —M, E. H. Wuodbridge, inspecteur de| Ces gens se retirent à la salle de Farrin- J. J. Fitzpatrick, 119 41 ; oitures, @tC.. |au NATIONAL. A

prêt à commencerles travaux ardusd’u-

|

du Dr J. H. LaRocque demainsoir, mer- { douane à New-Yo:k, quia été pillé et gr L : LL _ Enfin tout ce quel’on déstre en fait de pein- !

. ; . - ; ; < Cf , . Ç . gton. e premier soir, ils n'ont pu se ture choisie. Enacigues une spécialité. —_00e

ne vie de missionnaire. Le Canada lui credi, pour affiires importantes. Dites- j tué, était le fils de Ilion, F. E. Wood-| faire entendre. Mais aujourd'hui la po- $1,147 48 PLATTSBURGH, KN. Y.,

fut assigné par ses supérieurs, et le Cz- [le à tous vos amis'et venez en foul! | bridge, ex-membre Ju Congrès de Wash- [lice les protège et ils font chaque soir ancre Rue Margaret, Vie-d-vis l'Hôtel Whiterill !

nada, qui allait lui/devenir aussi ch-rque| —L'Ion. Gorges S. Weel est revenu ington, decette ville, une magnifique parade i travers les rues CRAZY. À COCIETE Ik PUBLICATIONS FRANÇAISES DES RTATS-ONIS ;

8 patrie, ne tarda pas à être le thidtre| de son voyage en Californie et est ariivé | —Le bazar et terminé et la recette magnifiques, en effet, car ils ne sont pas Henry Harr's, $3 00 i (0 | $ | t C H À U f f A 0 Ë : A : ’ r

. de son zèle. . Ce à . à New-York en bonne santé. 1 per: total est de §1.000, Le concours entre moins de trois (3). Leur succès, sûr, va P. B. Doane, 3 00 AAA Editeurs-Proprietaires, ;

_ Depuis le mois de mai 1845 jusqu’à son| probablement ivi merereli où jeuti, Mmes Daniel et Duquette à été un v.ai égaler celui des apostats que nous avons C. E. Doty, 3 Qu A VENDEE. P 0 [ax Ne vac Lowell, Mass, )
1 1 I i i ters > . - + os 42 . a oO. - wad! ! °

Jornier soupir, ouvrier infatigable n'a

|

_Le Révd M. Thomas, qui a été blessé, |uceés Mme Dani], $204.99; Mme Du-

|

eusici dane le cours de 1'été et qui ont J. C. Larabee, 225 1 30 ! ferme

el arroser de ses sueurs ce champ|] : AR . à lHot-1 quett+, #112,77 êct è le plus chétif de l band W. H, Eldred 4 00 ; |

à semaine derrière, est envore À l’Iot:1, quett* Piscen nappe le plus chétif de leur bande en

|

Vv. 1. + oN ; " RANE AIS ERT ER ANC PTRRR I nu ; 1

éni é i - ; Na né ; ’esle- : Bois mou, sec la corde) $z. ANCAIS DE LA NOPVELLE-ANGLETERREET DB L'ETAT DE NEW YOR ;
béni du céleste Pôre de famille. Les tra-| (11:00 sous les soins d'un métecin: 11] —La fille de M. Auguttin Pigeon est partante# Ce rénégat s'arroge les attribu-

|

Wesley Aldi:dge 5 49

|

Bois mou, ec, {la corde) $2 75 LE GUIDE FRANCMIS DE LA ; iT DR K

vaux accomplis par le bou Pere, durant |, is du mieux, mais il est encore souf ! dangeren:emsnt malade. tions d'un prétre et demeure au no 75| À. W. Fairbank, M. D., I * L.75 1889.
! ooquarantequale en dans toute frant et ne peut quitter sa chambre, | —Le Révd M, Campeau cat en visite Social. ;Son succès ici est aussi mince W. E. Clough, M, D., Bois mou, vert (4 p. long) * 2.50

‘ ndue de la province de Quebec, sulil- . 4e co { 2° ee ar 3 125 6 25 ois franc, vet * .50 . ; ; Cy.

i raient pourillustrer plusieurs vies d'hom- —Les organisueurs du bazar de la dans le Massachusetts, lt va être absent que sa J'erconne P. Harris 0 - ’ ’ 45 La Société de Publications Françaises des Etats-Unis, veuillez me considérer

mes I compagrie de pompiers, les * Relivfs,” | deux semaives. ——__ - Dal rl : ’ a comme souscripteur au volume ci-dessus nomme, pour lequel UN DOLLAR vous

TT C'est pendentle rectorat du Père S, ont choisi deux jeunes Canadienns, | DAVID, ILLINOIS Jom Casares “ ho F. P. LOBDELL & Co”, Sera payé sur livraison, et poarvn que mon rom, ocveupation et adresse y :oient

t a : ’ » W. Turtle

&

Co. 2°7% inscrits comme suit:

2, ; ; Miles Lorena Marceau et Norma Laurier, . , T

ché, au collège Sainte-Marie, que fut| 5 Ne , Le ss Chicago L. L. Wheeler, 40 00 |. L PLATTSRURGH, N. Y.

construite le belle église du Gésu pour concourir pour une munre en or. | Silas A. Dot 3 0 2mars- 3m Nom i

i . ! s ph vaut-e ; ; as À. Doty, 5 0 (DIEPPE[ALrrese sens !

—La date de notre bazar approche,| Nonreaondye- —Au bureau de posts de Chivago, il KHA i” on n , i

Un ; toute l'organisation est terminée et l'on ‘ peptique. Les Tablettes d'Ackor conure la ya. |CHtFé et sort, par jour, quatre m Mions x. H. Buckman 200 Chemin de ter GRATEAUGUAT Oueupation,....0 rerrreurre es . |

progres salutaire peut s'attendre à un beau succès, Mais | pepsie, guérissent positivement les pires for- |et quelques cents mille lettres et jour- john Casaval ! 95 =
L'Rlixir d’Acker pour le Sang--Acker's Blood à à ; SAT ; ‘mes de Dyspepsie, l'In Higuetion, ire Flatuosi- naux. ofin Casavais, 9 50 DEPARTET ARRIVER DES TRAINS. |

; ; pour cela, il faut encore beaucoup de ta |, ; 2 \ !

4 Elixir—a& obtena un grand crédit auprès du’ I de ch: E | tés ou Vents dans l'extomacet la Constipation. L, L. Goss, 36 co — Adresse, ooo 00e oe ERE teres en

peuple anfricain ci est considére supériour 4

|

vail de la part de chacun de nous. En- | A veucre sur garantie chez Smith & Lakoc- —Au commencement de novembre,

|

M, Morah. Jr. 140 45 Allant versl'ouesl. ; ; .

toute les autres préparations. Il guérit posi-

|

vourageons cette bonne œuvre! | que environ trois cents nouveaux employés L. F. Merrihew di 32 Les vrains quittent Plattaburgh à 7.0 a, m. e

|

(Vuuillez signer, counoree *i et retourner.) .

; ; ; , ; ae , “| a210p.m !

Urementtoutesesmeladidusankot de i —Lundi soir, les amis de Mile Mamie eerout enga 3és pour le service de la mal- jelia P, Wood, 1000 8 00 Dannemora à Th nom, utd 34 pm

. 3 e : . a ory sn ce à Chi 94 & + ue . : Lyon Montain À 5.49 ns m. et à À 15 np. mn,

preserivent. A vendre aur garantie chez Smith Ilogue lui ont causa ure surprise des le, à Chicago. Actuellement,les employés School List. No. 2, 20 00 Lyon Lake à 10.15 n. tn. et arrivent à Faranac

& LsRocque plus agréables, en se rendant chez elle. PEANSACHUSETS ne sont pas asseznombreux pour faire Geo. S. Hubbel, asg'd 10 lake à Ila.m,

. pour lui présencer de jolis cadeaux à. Adams face d’une manière satisfaisante à toutes| jywv. Hubbell, 9 0 Allant vers l'est,

Elle 0'avait que quelques Jours l'uecasion du 13ème anviversaire de sa} —Les chars urbains de notre ville ont les exigences de ce service, A. P. Brooks, 1. DD, 225 | [asbrutesatoutdedrone Lake 4 1.4 pm

a ’ vivre. ” naissance, La soiée à été des plusage ©- "commencé à nivvher par l'ékenicité Ja —Le 13 courant, il y eut à la salle |H. J. Hinman. an, Lyon Vauntain Adpe my pdt. mo

C'était l'opinion du médecin qui soi bles. + maîne dernic:e, et le nouveausystème Franchvre, à Chicago, une assemblée de W, 1. Clough, M. D,. 59 25 | MURATre TahAnBat ? Poe Te

oo ; = —_—te fonetonie 4 nervell nos compatriotes de cette ville, au sujet

|

Byington Bagby 281 ; A LINU: É, ho SYP

Ed , ; - A : Ys He Terant geo de vente des futets Poe A ec

f Poeopiuionétait bonjustifieail Le bonheur et te contentemens - MT M, Fennieweur à vendu +on ma- d'une nouvelle organisation pur lu cél>

|

L. R. DeLong. 4 00 su | LETTRE vee DR LESS) 4 ;

- Aes, y A , i . bration du24 juin 1890. Il parait qu'on [E. W, Stiles 4 0 Bi , J :

lait s'arrêter aux signes extérieurs qu'of-| Ne pouvent pas murcher de pair <1 Cea covi- gain à ME. M. Metntire d'Afbany et . ’ , 5078 > \ © À nn |

ms es frait cette malheureuse. Crs vignes |BARe le côté sombre de Chante peut « batacle, est maintenas 1 connus ches M. Cutting 5€ propose de Fêter, l'année prochaine, © To rich, ; 5 00 | i GBOCIEl dyed NUS ERE,

| étaient : langueur et paleur excessives Il n'y à rien commela Lyspepeie pour asso" & Co, de North Adams, la Saint-Jean-Baptiate, de la manière Is

|

A. W. Faicvank, M. D., 5445
4e 00 Pil SARS ;

CU 8 ' oR | brir l'existance et lg rndre louide, Les TA . Lo 4 plus éclatante. Le but de ceite assem |C A, Uvaie, 95 14 | ) J is Ï

yeux cerués, manque d'app:tit, toux avec bleites du Ir Acker contre In dyspepsle— —Jeudi dercier, M. Jw ph T rrien blée était de nommer des délégués repré- Miner Weight san #35 re Negociez avec Nous

. rach: épai it: a irrée-

|

Acter . i ¥ o (ot is : qe sut à l'a Melle IE ë Ixé roi- . oe ’ g = > Les Cor; J

crachuts ép sis,palpi iton du cœur, irre- Acters Dyapepain Tablets puérisseut la n’re | € midutis ut L l'autel Telle Exilda Gzé goi sentant la paroisse canadienne de Chica- Frank Shield $2 00 |

gularité, sueries la nuit, tristes-e, Hou- CEvève de Dyspepsie. ta C‘anstipation «1 | Indi- re, Nos souhaits de ba hear au nouveau ; ; ; hi Hhilelds, To A No. 6:3 BED LOUNGE. :

’ AY «sion, et mettent de l’agrement cl du bo n- | . go, et chargés avec les délégues d'autie:

|

Benj. Simonds 30 3
leurs dans le b:8 du corps et les côtés. [F ’ rete VB"

|

conple, 48 . J , ; p clé ays > nous

+ faibl ire - tout blait fi "| heur dans 1a vie, A vendre pour 23 ethivent | sociétés nationales, de nommer les offi-| A. P. Bro ks, M. 1. 610! LBULIO ol HY MANUFACTURED BY

Ellejeta un un regarddine it or eben Sith & Lattosu- Salem viers du bureau d'organisation. A. N. Richard.on, 19 60°

1 oi a duistraïl su
. .; ra EECIEW ot “y à Le rminé .} Les noms de ces délégués gont les eui- pp sa RUE :

| ea gazette et sos att-ntion fut attirée par M : ve ‘tdoury Lrmine le re vants: MM. G Franchere Jos Chalifoux Joseph Jen, NE Un irIX seulemen: 5

un certificat dure femme gui avait été VERMONT cesTE de sh ravenes, Il a trouvé RU C0 ; "a oux. Lew a Brwh. di, nus E : No. 270 C & FF

gu rie par le reméle bin connu, le , C587 Chefs de famille, 2.457 communiants

|

John Bell, C. J. Rousseau, E. !'poinie, JC A Hyde, 74 #2) No. 270 Court St, BUFFALO, NY.

ie » Ae ring RE * i ] + . Nr A 1

*R gulat«ur de la santé de la femme,” mertmeton et Sitter funts qui ior t pafencore com| Fra. Lapointe, J. B. L'Heureux, Dr Pa-

|

A, P. Devio, ad Un prix seulemart WHOLESALE MANUFACTURIERS OF

Qu + . : —Le professeur Joseph W.Sngletoa. nie, Le ulation e nadi « totale

|

qUin et F. X. Larc :helle. Abaie & Richard 95 vt
Dr J. rivière, de invill LL | ‘ ; kK 1 © aA popula : nadienne Lataie A ; ; i Abai ichards 20 Lh
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Leu myuterex du passe

MONTRÉAL. Les ouvriers qui travail-
lsient aux caraux d'égouts sur li ru
des Erables ont trouvé, à plus de trviz

pieds de profondeur, en fuce de la rési-
dence du constable Lacroix, des osrei-

ments bumainsen assez grande quan-
tité.
On ne saurait bien expliquer comment

ces cadavres se trouvent là; sous plu-
sieurs lits de glaise durcie et à une si
si grande profondeur. Peut-être ces res-
tes r eposent ile là depuis des vièvles, ou
lors des grands bouleversements du
globe, des êtres humains avaient été
ensev elis sous cette masse de terre agi-

tée. À nos savants d'expliquer ce phé-
nomène.

 

‘d'errible explosion

MoNTRÉAL.— À6 heures et demie jeudi
matin, il s'est prcduit une terrible explo-

sion au coin des rues Pantaléon et St
Jean-Baptiste. Un paquet de cartouche
de dynamite, dont on se servait pour
minerle roc d’un canal d'égout en exca-
vation, a pris feu et a fait un ravage ter-
rible,
Un ouvrier, M. Jules Chartrand, qui

habitait au No 92 de la rue Pantaléon a
été tué instantanément. Les habitations
des alentours sur une superficie de plu-
sieurs arpents ont été endommagées par

e choc.
Les vitres sont brisées, les portes arra-

chés, les meubles en pièces, les murs et

les plafonds à terre et plusieurs person-
nes blessées; heureusement qu'aucune

n’est en danger. Le choc a été ressenti
comme un tremblementde terre jusqu’à
un demi-mille de distance.

 

Societe d’econmomie sociale

MONTRÉAL.—Uneintéressante réunion
a eu lieu, chez M, Al,lonse Desjardins.
L’honorable juge Jetté présidait, et M.
L.A. Chauvin agiseait comme secrétaire.
Le Père Augier, O. M, LI, a fait le récit

de son voyage de l'été dernier à la Co-

lombie Anglaise. Un travail de mono-
graphie cauadienne a été lu par M. Léon
Gérin.
Les membres de la sovièté canadienne

d'économie sociale ont êté heureux de
rencontrer et de saluer, hier soir, dane

la personne de M. le baron de Comber-
tin, un des membres de la société d'éco-
nomie sociale de Paris. Les remarques
de M. le baron, sur l'œuvre de M, Le
Play, ont été très goûtées des membres
présents. M. de Combertin est chargé

par le ministre de l'instruction publique
de France de visiter les principales mai-
sons d'éducation des Etats-Unis et du
Canada.
M. le baron est une figure des plus

sympathiques et des plus distinguées, et
nous sommes sfic qu’il recevra dans les
écoles canadiennes et américaines qu'il
doit visiter un accueil dont bénéficiera
le gouvernement de la république fran-
çaise,

 

Jacques I*'Eventreur au Canada

OTTAWA.—Le chef de police McVeity
a reçu l'autre matin une lettre extraor-
dinaire de‘Bay City, Michigan. Elle est
aecompagnée d’une @iquisse groasière

au crayon de ‘‘Jacques l'Eventreur” qui
dit l’auteur de la lettre. a l'appârence
d’un honnête homme, Il donne la des-
cription suivante du sinistre héro de
Whitechapel: ‘“ Age 25 ou 30 ans, Yeux
noirs, cheveux et favoris de mème cou-

leur, gilet de tweed anglais carreauté,
pantalon et veste marron foncé. souliers
en drap noir à eu courts, parle du côté

droit de la bouche, est Anglais pur sang,
né et élevé à Whitechapel. La lettre
qui accompagne la description dit:

‘* Je le croyais à Torontoou & Mont-
tréal, mais je puis voir qu'il voyage en-
core pour sa santé, comme ille dit, il

s’en retourne à Londres pour y jouer en-
core le même true. Il en faitun métier.
Il dit que D:eu lui dit de le faire, et qu'il
lui fautle faire.

Vous le rejoindrez à Montréal quant

il prendra l’un des vapeurs Allan pour
Londres. Sa mère lui donne autant d'ar-
gent qu'il en veut. Il ne vole jamais une
victime. Il n’a pas besoin de le faire.

H & parcouru tout l'univers, J'ai écrit
cinq fois à la police de Londres, mais
elle me prend pour un fou, Cependant
il continue à assassiner et à se moquer
dela police. Si vous l'arrêtez veuillez
en informer la Tribune de Bay City.
Mich.

(Signé)

LILURIAR C. SiERWooD,
Bay City, Mich.

—_—

Un cable transatlantique

MoxTREAL.—M. R. R. Dobell, qui est

câbles projetés entre la Chine, le Ja; on,
l’Australie et les côtes du Pacifique, il
n'y a pas de doute que le Canada Atlan
tique Cable prenira un: importan e

consi lérable tout en étant une ent e-
prise payante.

———e—-

Elle B'avail que quelqi es Jours
à vivre. ;

C'etait Fopin on du mr dec'n qui -oi-
cnnil une É- tune depuis lorglemps, et

vette opine bet it bien justifive, s’il ful

Lait s'orrêt 1 a x signe ex éricurs qu'ef-

frait celte urrheureure Cos gid

étui-nt : largueur et yaleur exc rsives

yeux cernès, manque d'app tt tr xuvec
crach tae pais, p fpr at onan coe Fon

gularité, sueries la nuit, titles e, ‘6 -
leurs dacs le be do corps et lr votes

faib'e-se exteême : tout eemblan fing

Elle jeta un jour un regard distrait sur

guérie par le remède bien connu. le
* Regulateur de la santé de la femme,”

du Dr J. Larivière, de Mainville, RIT.
La perspective d'une guérison ranime

son courage : elle ve procure immediate
menttrois bouteitiee du R“gulateur, elle

le prend régulièrement et” deux mois

après la femme était guérie, Le Régula

teur est à vendre chez la plupart des
pharmaciens à $1.00 la houteille ou six

bouteilles pour #5.69 et chez le proprié-
taire. Female Plasters, la meilleure em-

plätre pour les femmes, 25 cents.

 

 

 
 

 

ECHOS D’OUTRE-MER
 

Les chambres fran©aines

I’Ar18.- Lea chambres sont convoyuée pour
le 12 novembre.

——

Greves en Belsique

BRUXELLES, (M redouts pour lundi pro-

ctuin une grève génerale des mineurs belges,

— —_—_ —

Hapsburg ot Castille

VIENNE.— Le mariage de l'archiduc Lôopald

avec li princesse Blanche de 'astifie nété ee
lébré jeudi dernier,

—_—

Dillon chasse

BERLIN —- La police à informé fe comte Di)

ion qu‘! fallait quitter Dianz, sans quoi il ge-

rait a-rété et conduit 4 la frontière,

———-—#—

Unrol mourant

Musicu.—L'état du roi Louis de Bavière est
précatre. Ila perdu connaissance. Bes mode

cing ne peuvent lui faire prendee da la nourri-

ture queda remps a gutre.

—_—

On demande un rol

 

VIENNE. — La Diète de Bohômeà de-f-r" dune
cominieslon une requête des jeunes lTebèques

AUX tv<mes de laquel € ils demandent le cou

ropnement de l'empereur comme roi de Bohé-

me et l'autonomie de la province.

=i

L'Anvleterrre et E'Ailemagne

LONDRES. — Dans Un dtacoure qu’il a pronon-

ced Liverpool, lord Derby à donné son appro-

bation & la politique étrangdrs ce juissée par

M. Gladetons [1 s'est elevé contre ios alliances

et u déclaré que l'Angleterre t'a p s d'alfaires

à aider l’Allemagno à garder 6es provinces cou

qu’ses.

—gp

Preparatils de guerre

GitrGEvo.—Le gouvernement buleare vis nt

de prescrice aux maires, en deça comme au

deld des Balkans, de tenir en bon état les che-

vaux précedement achetés daos les communes

à l'usage de l'acimée, pourtra: 8 ort de vivres

et de matérirl, da 18 Je cas d'une mobi gation;

éventualité, dit l'ordre gouvernemental, qui

peut se produire d'un muoinent à l'autre.

——

Le vovdzo de Guillaume cn à urquie

BEruIN,- Le voyage que tera ie sultan en

remontant le Busphore jusqu'à la Mer Noi e,

ca compagnie de | empereur Guillaume, est

une nouvelle épreuve de son dôg'r d'honorer

spéctalement l'empereur. Cu scra la première

fois depuis de nonbreuses années qu’il se era

déplacé dans un pareil but et vet incident don-

nera unc gignitica’ ion gpicidle au voyiwgs de

Fempcreur.

_——

La Russie menacante

Vieng. -La Nouve”e Prose Libreappelle lat

tention de ses lecteurs sur les concentrations

continuelles des troupes russesa frontière

d'Autriche. Elie dit que ies detachements de

Cosaques sont si nombreurqu'le nombre des

hommes peut étre évalué à 1.0 par chaque

ciug verstes de terrain.  L'attitude menaça:.te

de la Ruxie cause ici de l'inquiétude, mais on

ne s'attend pas, cependant, À une wierre lm-

médiate.

[OS—

Tirza alme Ila France

tants. — Un homme politique a rocu une les

trede M, Ticza dont il communiyue le resume
À la presse.

** Je suis on nepeut plus heureux, dit le pre-

micr ministre hongrois, du © llossa! su wes

qu'obitent votre Exposition: jo ne suis pas alié

la visiter parce qu'après les paroles qua vous

save et (qui ont e186 81 faussement intecprétees

j'ai ero qu'il etait plus spe de m'abstenir,

male je suls l'ami de la France, dites-le bien

haut :

M. Tirza a meme été plus loin: (A cssayé ds

faire croire à son ami, qui l'écoutait sans sour-

cil'er, qu'il n'etait que médiocrement pari.

san de la triple alliance, ** contrat à tecme. *

 

sa gazette et son att- nlion fut attirée par;
un Certificat d'une femme qui avait «th

allé à Ottawa dans le but d’intéresser
les ministres fédéraux au câble sous-ma-
rin que las compagnie dont il est l'un des corer d'étie cn

Le +édecin Fameux
i

ta

fone

promoteurs se propose de jeter à travers nue en PE ar Tu tte
l'Atlantique, rapporte que tous les arran- | Sots antes
gements préliminaires de l'entreprise vo ' 5 , Ce ES
sont faits, et que le cähl» sera avant Piteles of Ase © spéritif, il
longtemps un fait accompli. loo oe " Condes,
Les travaux commenceront I'an pro-| = : rs hatin.

chain et seront poussés avec vigueur. fe, Cut de Nor

 

L'entreprise coûtera, dit on, $1,600,000,

|

woh eo rt Ld Tie

 

   
   

  

  
  
  

 

L'une des principales maisons de Lon-{ «vv 00e des resnèsles
dres s'est engagée à fournir et à poser] 11 UT VTT ES

, ; Lotr 10! Pridgeport,un câble de première qualité pour $1,500,-

|

tous as 1€ der sent
000. Dans ce cas, le ciible coiterait moins |5 eme Ceeit erselles
que tousles autres câbles anglo améri-

|

IT Teil
cains, un quart de moins que les lignes tedirectes West Union, Cie Françaiss et 5 Medfordsd og phissenrs
Cie Commerciale. sa. dans min
Le câble transatlantique du Canada PE

s’étendra de la baie Clew en Irlande jus- Jarretmeine
qu’à l’île Greenby, dans le détroit de most de LÉ du Missa-

AN certifie:Belle-Isle. En Irlande, on le raccordera
au service télégraphique des postes du
gouvernement impérial et ce côté-ci
avec les autres lignes télégraphiques du
Canada. Le câble aura 1,900 milles de
long. On redoute les icebergs dudé-
troit de Belle Isle, mais on espère cepen-
dant pouvoir poser le câble en toute sû-

nedie dee
‘nt les

  

LL certitude
Lew Pilules

3 sutistance mié-
senlement lea

taux dans uno
Latde cows nt

y .

Aver’s Pills,
Proardor par Ie Prog. Co Ayer & Co, Lowell,
Mass . Lista nia. Vendues par tous les Mar.
shanda de Médecines.

Les messages ou dépêches touchant le
commerce canadien seulement s'élèvent
per jour à 800; la somme des affaires
augmente rapidement, et si on 1D0re les   
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Mrs. T
a Fi for the three best bubiea nt the Aurora County Fair, In 1887, wesPresident Cleveland's Prizn for the three bust buble ny Tulip.InTa

  

  

 

   

ven to these triplets, Mollle, Ida, and Ray, chibdr a ot Mes AK x

fe writes: Last August the little ones brume very sib wed or Deeb eet nn other food

that would agree with them, I commenced the nee or I stef boost, dt lutped them imme-

 

diately, and they were soon as well aw ever, and | rit very lurgcly duo wo the Food

that they are nom 8 well” Lactated Food is the best Food for bttlcged babs , It keepe

them well, and is better than nredicine when they are sick. Three sizes 2c, he, $1.00.

Af druggists. Cabinet photo. of these triplets sent ree tu the wothier of any buby born tuis year,

.Aôdres WELLS, RICHARDSON & CQ., Burllpgton, Vt,
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STAR DEPARTMENT STORE,
Departement de Chaussures

Voudront bien

 

 

Les L'arents et Tuteiurs

remarqueer les Chaussures

D'ECOLE WAVERLEY
Pour Demoiselles et Enfants faites de racine de chène

pour la durée et le confort elles n'ont pas d'égales,

Elles sont reconnues les meilleurs du monde pour les
jeunes garçons et filles,

Notre magasin est fameux pour la valeur que nous
offrons dans nos chaussures de $2.00 et de $2-30 pour Dames
et Messieurs.

MILES & McMAHON, CIE
(SUCCESSEURS DIE)

McMAHON “The Shorman ”
Burlington, Vt.

 

ler mars'88

 

HUGHSON & SULLIVAN'S CUT UNDER SURREY.

wl iti ATRE

 

wil Ty ikl
       

No. 150.

te has lors oven wanted, and deals

vs an! alro Pavegies, Carts and Cute

 

For Livery or private use, a Cnt Under Surrey at aro

ors will find it to their advantage to write to us for price vat

ters,

IIUGHSON & SULLIVAN,

Manufacturers for tho Trade, NOCIIESTER. NN. ¥.

 

 

NOUVEAUTES D'AUTONME
Soies.

Peluches
et Velours

——CHEZ——

G. V. 8. QUACKENBUSH & CIE

Arrivent chaque ‘our de toutes les par tes dd Baran. Aucune Dam“ ne devrait acheter
des sou x, velours où peluches Avant d'avoir site notre dled tor, Fan avantage inaccoutu-
mé est offert aux premiers acheteurs

Notre

ur Robesepartement de Soies de couleur po
est complet avec lignes complètes de Faille Piancuee, Armures, Surahs, avecles derniers
Brochée pour les garnitures,

 

Departement de Soies Noires
Vient d'ouvrir une ligne complète de nonvet ta sotres-tIdanches, comprenant des Bro-

ChA- de désseins NOUVEAUX + L Slegeants, ANRITES 1 Sa es cn et Drach< hiarrèas aussi une
Lgn® comp'ète de tissus de fanti sie,

— ——p>—

pour le 6
Roies de LyOna et domestiques, Unchigne de lé ques es Ponshos dans toit -@ les der-

Nièrés DURNEER à 44 Ut, Aussi nerpoluctee de Jb polesde toutes coeurs nr ue ma ct gag, Ad
25, Velours uoirs de Lyons pour cersage de dimes, 7 jo cures de largeur, SH, sc alant

>
»

S00 Je yard.

Suthns Yolrs
; le Frant   

  
  

pore Oetohee <5adantes
Pl parctotir

    

  
«store

      

 

G iraiu ir $ Lu
» en Noirs Riches, sir Octobre 3155,
A rum Voires ef Cole Lu porte obreeh ats,

BV. 5, Quackertuch & Cs, (in0 Pros8,

QtD THE CASH aod Say Whatis Wanted. A smail

expenditure in advertising in a judicious selection ol

newspapers is often contemplated by persons who have not

a clear idea as to what publications should he taken or the

cost ; they consequently find a difficulty in carrying out the

plan without having the cost exceed the amount contemplat
ed. Such persons da well to send the copy of the advertiser

ment and a check for the amount of moneyto be used, to

Geo. P. Rowrir. & Co's Newspaper Advertising Bureau,
10 Spruce St, New-York, and leave the selection of papers

and the number of insertions in each to be determined by

their experience and judement. In that waythe advertiser
gets the best service possible for the money he expena., and

the work is promptly donc—no time being lost in corres-

 

Bureau st Teläphona dans le clos a char

Platteburgh, N, Y.

NOUVELLEANNONCE

DEPOT = VOITURES=PLATTABORGH

> -

  CHARBON
5NO OT EL AGES ONT DENOUVEAU

COMMENT EC LIVREK tt
HARDBON

AVEC ce-hogmbh plod wo che avececin et
veus ent pris

 

  

VC à < 1006 < CCuaUNles améliorees tou-
Je vas maad'e

AVR Hoctple rt patents et de Li muse tou
urs 4 € = bag r.

Carentan pevsontelle d° 'abri, su
0 GA Un is 18 70616 AUX ©plu,

“ necutie excuse pour 1e Charbon psu-
Vie ou wade,
din prix 10 jous nueei bus qu'sucun |,
ton charbon, ot ©

“ mistéhé: fret es commé ba € à lOUs,
tous d mnodons la conttnuxlies de \
Tale eR © ede pratiques ot un es sel |’ ,
des GUN Îles, bschant que tous pou
void nner satisfaction »

JUAND VOUS SE-FZ PHETS FOUR LE
CHARBON, N'OURLIEZ PAS

LEN: HOLT.

 

bon ds Delaney.
WwW, G. WILCOX

 

Drogues,

  

  

 

  
PHARMACIE=CITÉ,

Produits Chim:ques,

Medecines Pateutess,

|
|

» & + re -
* - w …

“LE NATIONAL"
Journal bi-hebdomadaire,

-- ET LE —

  
Article: de Toilette: $® Drapeau National”

ste, ote.

2 7—

ue pouf € pour inéectes €" papier col-

aut pout wisuchbes.

ore 4 cbaux, Carbo'inte de cha: 1, Cou-
pero cv Lo rlautr s desl. feowauts.

carr pliv » vedoin. et récipée do fu-

till). prezarée avec solu des 'ngrédien »

lve plus pus.

aux iLinéraleg Saratoga ol autres.

 oO

PHARMACIE DE LA CITE,

65 Margaret St., Plattsburgh, N.

 

 

Nouvelles Marchandises |
BAS PRIX.

—Al —

tu

 

NOUS OFFRONS M .INTENANT §

25 Buckbonrds I-ham à 8450 .
15 Gugelcs à reæorts Whitney Lockwood à
53-10,
7 1suguiee C'oncrd Fabem à $25 00.
SU Atlelages | gers de S9.00 à $15.00,

AUSSI B
Harnais!égers et lourds de toutes dorcrip- B

tions.
Waggous" J ckson ” pour Ferme et Fret,
Waggous Auburn pour Feru e ut Fret B
Voituresouvertes et couvertes de rtyleset p

prx variés
Charrettes ‘t Sulkies pecdting.
Julies voitures à deux si: ges, avec csuvertu-

re à extension.
gurriee, Pb iétons et voitures légères.
Voitures Express, Delivery et Pleasure d

deux uu trols sièges.

  

faites par ** Whitney, de Syracuse ” sont au

Hue Margaret,

Ernest Lebrun
PEINTRE

'Enseignes,
Bannieres,

Voitures, etc..
Euflu tout ce que l'on désire en fait de pein-

re choisie. Enseignes une spécialité.

PLAITSBURGH, N. Y…
Vis-d-vis l'Hôtel Wbiterill

01S DE CHAUFFAGE
A VENDIEI.

ois mou, sec, (la corde) $2.75
ois franc “ 2.00
AS “ “" 1.75

ois mou, vert (4 p. long) ** 2.50
ois franc, vert, *¢ “ 4.50

 

F. P. LOBDELL & Oo,

PLAT SBURGH, N. Y.
Nos voitures 4 ressortd Gorlord bien connues 2mars—3m

 nombre des meilleures rlu vette classe et sont
specialement adaptée. aux Voyages d:ns les
Adirondacs.

DANS LES INSTHUMFNTS AGRICOLES
NOUS AVONS

Les fameuses Herses Corbin D ce.
Herses à Dents à Ressorts de Lawrence &

Chapin et Stevens. L
Caarrues de John Deere & Co Charrues

Roughand Ready d’Eddy & Sons; Char ues ~ul-
key de Gaie: C'harrues et Houes ('hamplain de
Grave; Semoirs Empire ot Broadtgast : “Cuitiva L
teurs © on acier Ajax; Rateaux Bradley Royal
et Tiger; Coupeuses, Moissonnuuses et Glaneu-
Be8; l'otpeouses pour jardins et toutes surtes

Crocker, un des mei leurs fertilisateurs.
Ausi,le Fertilisateur Chimiqiie Vermont,

uu nouvel art cle sure marché {endu au prix
modique de §15 la tonne,
Nous eomines ler agents de Thomas Kane &

Co, de Chicaro, Manufactuners de sieges d'E-

Chemis do for “ CHATEAUGUAY"
DEPART ET ARRIVEE DES TRAINS.

 

 

Alant vers U'ouest.

es trains quittent Plattsburgh A 7.30 alm. ©
A2.10 p. m

Dannemora À 7.52 a. m. et à 3 43 p. m.
Lyon Montain à 8.49 a. m. et à 5.15 p. m, ; , > 3

à 1015 a. met arrivent à Saranae | Qui traiteront continuellement dans leurs colonnes des sujetsvon Lake
Lake à 11.35 a.m.

Allant vers l’est.

d’ustensiles: Les trains partent de Saranac Lake 4 1.30 p. m
Nousivendroos le Superphosphate Buffalo de Loon Lake 2.50 .

Lyon Mountain à 4 06 p. m. et:à 7.00 &. m.
Dannemors à 6 12 p. m. et à 8.27 à, m. et arri-
yent à Plattsburgb à 6.00 p. m. et à 9.45 a. m.

à 2.50 p. m

. INMAN,
Gérant général de la vente des billets.

Edition hebdomadaire

—DT—

“NATIONAL.”
Dévoués aux intérêts des Canadiens-Français

des Etats-Unis.

 

 

 

ILLUSTRATIONS.
De tous les journaux canadiens-français des Etats-Unis,

LE NATIOAL et LE DRAPEAU NATIONAL sont
les seuls qui à titre de variété agréable et instructive,
publient chaque semaine,desillustrations de tous les genres,
telles que représentations de paysages poétique, certains
monuments remarquables, portraits de quelques hommes
marquants, etc.

 

Faits et Nouvelles.

LE NATIONAL et LE DRAPEAU NATIONAL
enrégistrent au fur et à mesure qu’ils se produisent, les
événements du jour. Ils donnent un résumé aussi exact que
pos ible des principaux faits et nouvelles des Etats-Unis, du
Canada, d'outre-mer, surtout ceux qui sont de nature à
intéresser nos cumpatriotes.

 

COLLABORATEURS.

Créés dans le but d'être utiles à notre nationalité, et
afin de combattre avec plus de force pour la défense de nos
droits LE NATIONALet LE DRAPEAU NATIONAL
se sont assuré les services de plusieurs écrivains distingués

de nature à instruire nos nationaux.

 

. FEUILLETON.
 cole et de toutes fournitures d’Écule, de Uan-

ue, de Bureau. de Cour et d'Fg rise, sièges
d'Opéra, ete. Lis font une epécialité de fourni-
tures de Bureaux de Poste, Les gens qui ont
besoin de quelque chos + dans cette ligue, spé
cinlement des siézes de malsons d Ecole, d E-
glises et de Salles Publiques, verront qu'il est
de .cur avantage de commercer a voc nous.
Sur toutes les marchandises que nous offrons

nous donnerons les meilleurs te-mes et prix
possibles, garderone toujours un bon slink et
vunserveronp nos pratiques. Nous pouv. ne
transporter à bas prix 4 tous Jes pointes urs coin
tos Bsgex, Fraoklic et Grande lie.

Reapeetueusement,

VAUGHN & PARR ONS,
Rond à patiner, rue Clinton

C, W. VAVGHAN, WALES FAHSON +.

 

Negociez avec nous

Negociez avec nous
Negociez avec nous

Un prix seulement

Un prix seulemert

Un prix seulement

RABALY SPÉCIAUX,

LE NATIONAL et LE DRAPEAU NATIONAL
sont les véritables amis du foyer domestique, Ils devraient
avoir leur place dans toutes les familles canadiennes. Afin
d'intéresser davantage tous leurs lecteurs et lectrices, ces
journaux publient continuellement un feuilleton tout à fait
moral et des plus instructifs.

 

AUX HOMMES D'AFFAIRES.
LE NATIONAL et LE DRAPEAU NATIONAL,

parla grande circulation qu'ils ont aux Etats-Unis, sont aujour-
d'hui, sans contredit. deux des journaux canadiens-français
de ce pays, qui offrent le plus d'avantages aux marchands et
aux hommesd'affaires qui veulent se mettre en relations avec

 rT

 

ME

le public.

 
 

Vlomnts > Complets). _
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1 horkenian he ever new
‘orn. Iwill give s1®uror

orus that J'eun't cure with
in Cure,

  

  

 

—_—POUR—

Hommes et
Jeunes Gens.

PeaseBros.&Pope.
160— Rue College— 1860,

BURLINGTON Vu

ABONNEMENT
—AU——

“NATIONAL *’
— EDITION BI-HEBDOM.DAIRE, —

Six Mois, $1.00, TROISMOI, 50 Che.UN AN, $2.00.
w 

—ABONNEMENT— PRTER MALOSEY.

    

  

 

  

; y Yous,

_ Bras Hoan, N.Y, June = 1330,
Ur. BJ. espa, Co, Enosburgh Falls, Vt,

Gents :—I think it my duty to
say tov you thus have tharanghly
trie &

a

  

ng hard Callonses
f from horses’ Hina, I think it one
of the best Hniments I ever used.

Very respectfully yours,
Joux F. SuviTzs, V. 8.

Mrrryasinns, Pa, May 13, 1&9,
Dr. PT KrxpALEL ‘oO, Enoshurzh Falls, Vt.
Gents :—I have been using Kendall's Spavin

Cane for seme time and have
cured three op four Mpavium, 1

  

      

  

 

  

t v
vink At ls the best medichie Co
toe esi that T have ever used

Lats for Corus on human

 

   ao wheemove Corns entire.
tv chour par

Cy are |
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Can ger it for yea, or it will he
1 on recedpt of price by the

ALT, CO, Enoshburçh Falls, Vt,
ALL DRUGGISTS.

 

 

AVIS

Bureau de renseignements et d'em-

plois de Plattsburgh

humenbles, denrées rt commerce destorks,

N fournit dea domestiques et emrloyés de
toutes enrtes; on collecte les Inyers et les

compt-s die; On S'occupe promrtement de tou-
Cesmatières concernant les affairon de police.
diviles v1 oriminelles. Nous tenons maintenant
tesrguatres ouverts à Ce burrau your leg ya

 

sedi|G, Desjardins,jr.
PROPRIETAIRE DU

MARCHE,
FN firos BT EN para.

—DE—

Viandes,

Volailles,

Poisson,

Legumes, etc

in des Bus HABGARET of CORNELIA
( Au-dessous de I'Epicerie Bromley Bros )

PLATTSBURGH. N. Y.

Desire faire connaître au publio qu'il tient
toujours en mains le choix le plus considérab'e

LLES. POISSONS,etc ,
qu’il y ait dans le Nord de New York, ce qui le
rend capable de vendre à des prix défiant toute
zoncurrence

ie VIANDES, VOLAI

UNE SEULE VISITE

—_— AU—

“° DRAPEAU NATIONAE **
Edition hebdomadaire

— DU —

"NATIONAL"
TH AN, $190, SX MOIS, 7 Ch . TROIS MOIS, 4 Cbs,

(Un numéro spécimen sera envoyé gratis sur demande.)

Adresser :

BENJ. LENTHIER,
Box P 8. DIRECTEUR-PROPRIETAIRB.

ENCOIGNUREDESRUESCORNELIA & MILLER,

Plattsburgh, N.Y.
= — 

 

troye et ceux qui sontd Ia recherche d'une
pr sition. Toutes communications strictement
confidentielles. Billets officreis en lasse. Bu
reaux, 86 vue Margaret, au-dessus du mag«sin
de tourrures de spear.

8 outotre "ka. T. I. RY aN.

sat suffisante pour canvetnore les plus Imcrédu-
les que JA mellteure place pour acheter jes
VIANDES POISSONS, etc, en gros et en dé-
te'l, dans cette partie de l'Etat, est bien le

G. DESJARDINS,jr.
Coin des Rues MARGARET et CORNELIA

WODMILL, DERALGE AND JUN| |,FrameNT
ON TRIAL AT A werce en gros, s'adresser 4 GEORGE DBNJ A k-

PRICE THAT WILL STARTLE YOU? [35a© Box Finavureh. XM ¥
Your Interest, Our Interest. ( 0 | R ÿ PR | VHS

THE NEW TIMES WINDMILL
Guaranteed the Best, Wo Mean

Lecons de Françaiset d'Anglais
DONNEES À DOMICILE.)

t#®Conditions raisonnables,

S'adresser à

. CHARLES R. DAOUST,
TEE . Bureau du NATIONAL

Zinc Clips Over Slats. Cannot Split or Warp _
Wronzht Tron parts Bahbitek parted heare WINSLOW €. WATSON,

face Wetil semi put cuon SO days trial,
it any Derrick with ectplete instrectiong, ane -

Bonner sin this pager ated Tetuen it AT OCR doen devan la court de sub tion. Bureau
EXPENSE, Send fo timouials and circulars a1 desaus du mngsin McHattle, Margaret Bt.
of Windmills, I"nups, Bond Carts, Horse Powe Platt burgh. N. ¥ ,
ers, Sign Boards and Implements, Describe ‘burgh. 8. ¥.
place and write what is wanted,

D. H. BAUSMAN,

DEPARTEMENTDE JOBS.
Nous somines heureux d'annoncer au public que le

DEPARTEMENT DE JOBS du ‘“ NATIONAL” est des
plus complets.

 

DO YOU WANT A

Nous sommes en état d'exécuter promptement toutes
sortes d'impressions de luxe, pour le commerce, etc., à meil-
eur marché que n'importe quelle autre imprimerie de ce
pays.

Les SOCIETES CANADIENNESqui désirent faire
imprimer des livres de CONSTITUTION Et REGLEMENTS feront
bien de s'informer de nos prix, avant de faire faire leur ouvra-
ge dans un autre atelier.

 

What We Say. .

Pour les impressions

D’en-tetes de comptes,
De lettres, des reçus,

D'enveloppes,
De circulaires, etc.

nous défions toute compétition.

 

 

 

  

    
  

“ Toute commande qui nous sera adressée par la malle
recevra notre attention immédiate.”

BENJ. LENTHIER
PROPRIET'AIRE

    pondence. PEERLESS DYES "oieAgents Wanted. Box 163, LANCASTER, PA  
à


